
L’ABEF annonce le 
retour du crédit à la 

consommation 

N°3773 Mercredi 24 Avril 2024 - Prix: 20 DA - www.seybousetimes.dz

Quotidien indépendant d’informations générales times
SEYBOUSE

Convocations BAC et BEM 2024 : 
Les candidats pourront retirer 

leurs convocations à partir de la 
première semaine du mois de mai

Annaba / Festival du Film méditerranéen
Ils sont venus, ils sont tous là…
Les stars défilent sur le tapis 
rouge pour célébrer le cinéma 

méditerranéen

Le ministre des 
travaux publics et des 
infrastructures de base 

donne le coup d’envoi des 
travaux de l’extension du 

port d’Annaba
P.06P.06

Communiqué important 
sur les moyens de 

communications avec les 
souscripteurs

P.06P.06

P.04P.04

P.05P.05

AADL

P.04
première semaine du mois de mai

P.04
première semaine du mois de mai

P.04
première semaine du mois de mai

P.04
première semaine du mois de mai

P.04
première semaine du mois de mai

P.04
première semaine du mois de mai

P.04
première semaine du mois de mai

P.04
première semaine du mois de mai

P.04P.04

La police intensifie la 
lutte contre la criminalité 
urbaine et la délinquance

P.07P.07

ANNABA



Mercredi 24 Avril 2024 

02 Actualité SeybouSe Times

Edité par la S.A.R.L MEDIACOM PRESSE
Siège social : Commune El Bouni ZHUN 

Promotion Immobilière Yahia 
Abdelaziz, rez-de-chaussée

Annexe : 46 Emir Abdelkader - Annaba

P.A.O SEYBOUSE Times
Site web: www.seybousetimes.dz

Email: redaction@seybousetimes.dz
       contact@seybousetimes.dz

Facebook : SEYBOUSE TImES
Impression : SIE Constantine
Diffusion : EURL K.D.P.A cité 

Benzekri Bât F N ° : 424 
Constantine

Les manuscrits, 
photographies ou tout 

autre document et 
illustration adressés ou 
remis à la rédaction ne 
seront pas rendus et ne 
feront l’objet d’aucune 

réclamation.
Reproduction interdite 
de tous articles sauf 

accord de la rédaction

SeybouSe
Quotidien indépendant d’informations générales times

Directeur general :
Bicha salim

Directeur de la publication  :
Noureddine Boukraa

Directrice de la rédaction :
Bicha Bariza Nesrine
Tél/Fax : 038 45 58 35   
Tél/Fax : 038 45 58 36
Tél/Fax : 038 45 58 37

Email: redactionseybouse@
gmail.com

Pour votre publicité, s’adresser 
à : l’Entreprise nationale de 

communication d’édition et de 
Publicité, Agence ANEP 01, 
AVENUE PASTEUR ALGER

TEL : 021 73 71 28
        021 73 76 78
        021 74 99 81
FAX : 021 73 95 59

Email : agence.regie@anep.com.dz
Programmation.regie@anep.com.dz

Réunion consultative entRe les diRigeants de l’algéRie, tunisie et libye:

Unifier les positions et intensifier la concertation

Les dirigeants de l’Algérie, 
de la Tunisie et de la 
Libye ont souligné, à 

l’issue de leur 1ère Réunion 
consultative tenue, lundi à Tunis, 
la nécessité d’unifier les positions 
et d’intensifier la concertation et 
la coordination pour renforcer les 
facteurs de sécurité, de stabilité et 
de développement dans la région 
et accroître sa résilience face aux 
mutations régionales et aux crises 
internationales successives.
Dans le Communiqué final du 
“Sommet de Tunis”, les dirigeants 
des trois pays frères, à savoir 
les Présidents M. Abdelmadjid 
Tebboune, M. Kaïs Saïed et M. 
Mohamed Younes El-Menfi, 
réunis au Palais de Carthage, 
sont convenus de “l’organisation 
périodique de cette réunion, en 
alternance entre les trois pays afin 
de hisser les relations bilatérales 
privilégiées qui lient chaque 
pays à l’autre vers une nouvelle 
étape qualitative axée, au-delà du 
cadre bilatéral, sur la réflexion et 
l’action collectives”.
Ils ont réaffirmé leur conviction 
commune quant à “la nécessité 
d’unifier les positions et 
d’intensifier la concertation et la 
coordination pour renforcer les 
facteurs de sécurité, de stabilité 
et de développement dans toute 
la région et accroître sa résilience 
face aux mutations régionales 
et aux crises internationales 
successives d’ampleur, dont 
les répercussions ne peuvent 
être affrontées par aucun pays 
individuellement”, outre “le 
besoin urgent pour les trois 
pays d’avoir une voix audible 
unifiée et une présence influente 
et effective dans les différents 
espaces d’appartenance régionaux 
et internationaux”.
Les dirigeants des trois pays 
ont mis en avant “leur pleine 
disponibilité à s’ouvrir à toute 
volonté politique sincère et 
crédible qui partage les mêmes 
priorités communes constructives 
pour promouvoir et enrichir 
cette action collective commune 
et approfondir l’entente et la 
coopération au service de la 
sécurité, de la stabilité et du 
développement dans la région 
qu’il convient de mettre à l’abri de 
la politique des axes et des dangers 
des ingérences étrangères”.
Ils ont souligné “l’attachement 
des trois pays à l’indépendance 
des décisions nationales, émanant 
de la volonté de leurs peuples 
respectifs, leur souci d’établir des 
relations avec les autres pays et 
blocs régionaux et internationaux, 

dans le cadre du respect mutuel 
et de la non-ingérence dans 
les affaires intérieures, et 
leur attachement à un ordre 
international multipolaire prônant 
la coopération, la solidarité, la 
justice et l’équité dans les relations 
internationales et l’égalité de tous 
devant le droit international”.
Ils ont insisté sur la nécessité 
“d’étendre cette concertation et 
cette coordination, au-delà des 
dossiers politiques, à tous les 
domaines du développement 
socio-économique au profit des 
peuples des trois pays, en vue de 
réaliser leurs aspirations légitimes 
à la stabilité, la prospérité et 
l’intégration”.
Les dirigeants des trois pays ont 
également “exprimé leur rejet 
total des ingérences étrangères 
dans les affaires libyennes et 
leur soutien aux efforts visant 
à parvenir à l’organisation des 
élections à même de préserver 
l’unité et l’intégrité territoriale de 
la Libye et de garantir sa sécurité, 
sa stabilité et sa prospérité, tout en 
soulignant le rôle pivot des pays 
voisins de la Libye en soutien 
aux autorités libyennes dans le 
processus de restauration de la 
stabilité et de la sécurité et dans 
les efforts de reconstruction”.
Le Communiqué final a, par 
ailleurs, “condamné avec force 
les violations quotidiennes 
flagrantes, les crimes de guerre 
et le génocide commis contre 
le peuple palestinien frère, 
réitérant l’appel urgent à la 
communauté internationale pour 
que soit immédiatement mis fin 
à l’agression barbare, pour la 
levée totale du blocus imposé 
à la bande de Ghaza afin de 

permettre l’acheminement des 
aides alimentaires et médicales 
et la poursuite en justice des 
dirigeants de l’occupation pour 
leurs crimes”.
Les trois dirigeants ont, à cet égard, 
affiché “leur soutien constant à 
la résistance du vaillant peuple 
palestinien pour le recouvrement 
de tous ses droits historiques 
légitimes et l’établissement de 
son Etat indépendant pleinement 
souverain avec El-Qods comme 
capitale, ainsi que leur soutien 
inconditionnel au droit de l’Etat 
de Palestine de devenir membre à 
part entière de l’ONU”.
Les dirigeants des trois pays ont 
en outre “mis en garde contre 
le danger des interventions 
étrangères dans la région sahélo-
saharienne et leurs répercussions 
sur la paix dans les pays de 
la région et dans le monde”, 
soulignant la nécessité “de soutenir 
la sécurité et la stabilité des pays 
de cette région, de protéger leur 
souveraineté nationale et leur 
intégrité territoriale et de renforcer 
la coopération avec eux en matière 
économique, commerciale et de 
développement”.
Ils ont également insisté sur la 
nécessité pour “l’action arabo-
africaine commune d’assumer sa 
responsabilité et son rôle dans le 
cadre des efforts onusiens visant 
à mettre un terme à la souffrance 
sur le plan humanitaire exacerbée 
du peuple soudanais frère et à 
imposer la cessation des hostilités 
et le renoncement à la violence au 
profit du dialogue comme moyen 
pour régler la crise au Soudan, 
tout en préservant ses capacités, 
sa sécurité, sa stabilité et son 
intégrité territoriale”.

L’accent a également été mis, 
dans le document, sur la nécessité 
“d’approfondir davantage les 
consultations et l’échange 
d’analyses, d’évaluations et 
d’informations sur le phénomène 
du terrorisme, la traite des êtres 
humains, le trafic de drogue et le 
crime organisé, en vue de protéger 
la région de ces fléaux”.
Protection des frontières 
communes: groupes de travail 
conjoints pour coordonner les 
efforts
A la lumière des menaces et des 
défis auxquels sont confrontés les 
trois pays du fait des mutations 
en cours dans la région et dans 
le monde, et afin de renforcer la 
coopération et d’activer les efforts 
conjoints visant à renforcer la 
capacité de leurs peuples à faire 
face aux répercussions de la crise 
économique mondiale, notamment 
en matière de sécurité hydrique, 
alimentaire et énergétique, les 
trois dirigeants sont convenus 
de “créer des groupes de travail 
conjoints chargés de coordonner 
les efforts visant à protéger les 
frontières communes contre les 
risques et les conséquences de 
la migration irrégulière et les 
autres manifestations du crime 
organisé”.
Ces groupes de travail seront 
également chargés de “mettre en 
place une approche participative 
pour le développement de ces 
régions, en veillant à unifier 
les positions et les discours en 
direction des différents pays frères 
et amis concernés par le phénomène 
de la migration irrégulière au nord 
de la Méditerranée et en Afrique 
subsaharienne”.
Il a également été convenu de 

“créer un groupe de travail conjoint 
chargé d’élaborer des mécanismes 
permettant de mettre en place des 
projets et des investissements 
conjoints d’envergure dans des 
domaines et secteurs prioritaires, 
tels que la production de céréales 
et de fourrage et le dessalement 
de l’eau de mer, ainsi que 
d’autres projets et programmes 
de coopération visant à assurer la 
sécurité hydrique et alimentaire 
des trois pays”.
Il s’agit, entre autres, “d’activer 
au plus vite des mécanismes 
conjoints pour l’exploitation des 
eaux souterraines communes 
dans le Sahara septentrional, 
d’accélérer la mise en œuvre du 
projet d’interconnexion électrique 
des réseaux de transport 
d’électricité entre les trois pays 
et de développer la coopération 
et d’établir des partenariats dans 
le domaine de l’exploration, de 
la production et du stockage de 
produits pétroliers et dans les 
secteurs des mines et des énergies 
renouvelables et propres comme 
l’hydrogène vert”.
Il s’agit aussi “d’aplanir les 
difficultés qui entravent la 
circulation des biens et des 
marchandises entre les trois 
pays, d’examiner les moyens 
d’accélérer les échanges entre 
eux, de créer des zones franches 
communes et d’accélérer 
l’adoption de mesures appropriées 
pour faciliter la circulation des 
personnes et des marchandises, 
notamment en développant les 
réseaux de transport routier et 
ferroviaire et en créant une ligne 
maritime régulière reliant les trois 
pays”.
Il a, par ailleurs, été convenu “de 
mettre en place des programmes 
de travail pour la mise en valeur 
des divers aspects du patrimoine 
culturel commun, de renforcer la 
coopération dans les domaines 
de la recherche scientifique, de 
la formation professionnelle, des 
technologies modernes et des 
échanges d’étudiants et de jeunes, 
et d’encourager la production de 
programmes culturels et éducatifs 
conjoints”.
Au terme de cette 1 ère Réunion 
consultative, il a été décidé de 
“charger des points de contact, qui 
seront désignés par chaque pays, 
de suivre la mise en œuvre de ce 
qui a été convenu en prélude à 
la tenue de la prochaine réunion 
consultative, dont la date et le lieu 
seront fixés d’un commun accord 
entre les dirigeants des trois pays”.
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Fin des travaux de la 1ère 
Réunion consultative 
entre les dirigeants 
de l’Algérie, Tunisie 

et Libye

Le président de la République 
regagne Alger

attaf :
La situation tragique à Ghaza en tête des priorités 

de l’Algérie au Conseil de sécurité

Boughali rencontre à Mascate le Vice-Premier ministre 
omanais chargé des relations et de la coopération 

internationale

Les travaux de la 1ère 
Réunion consultative 
regroupant le président de 

la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, le président tunisien, 
M. Kaïs Saïed, et le président du 
Conseil présidentiel libyen, M. 
Mohamed Younes El-Menfi, ont 
pris fin lundi soir au Palais de 
Carthage (Tunisie).
Le président de la République 
est arrivé, lundi après-midi, à 
Tunis pour prendre part à cette 

1ère Réunion consultative, 
à l’invitation de son frère, le 
président de la République 
tunisienne, pays frère, M. Kaïs 
Saïed.

Le Président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a regagné, lundi, Alger après 
avoir pris part à Tunis, à la 
première réunion consultative 
regroupant les dirigeants de 
l’Algérie, de la Tunisie et de la 
Libye.
Le président de la République 
a été accueilli à son arrivée 
à l’Aéroport international 
Houari-Boumediene par le 
Premier ministre, M. Nadir 
Larbaoui, et le Chef d’Etat-
major de l’Armée nationale 
populaire (ANP), le Général 
d’Armée Saïd Chanegriha.
Les travaux de la 1ère Réunion 
consultative ont regroupé le 
président de la République, 

son homologue tunisien, M. 
Kaïs Saïed, et le président du 
Conseil présidentiel libyen, M. 
Mohamed Younes El-Menfi, au 
Palais de Carthage (Tunis)
La Rencontre consultative 
a été sanctionnée par un 
communiqué final, dans lequel 
les dirigeants de l’Algérie, de 
la Tunisie et de la Libye, ont 

souligné la nécessité d’unifier 
les positions et d’intensifier la 
concertation et la coordination 
pour consolider les éléments 
fondamentaux de la sécurité, de 
la stabilité et du développement 
dans la région, et renforcer sa 
résilience face à l’émergence de 
variables régionales et de crises 
internationales successives.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale 

à l’étranger, Ahmed Attaf, a 
affirmé, mardi à Alger, que la 
situation tragique dans la bande 
de Ghaza et la cause palestinienne 
demeuraient en tête des priorités 
de l’Algérie au Conseil de 
sécurité des Nations Unies, où 
elle continuera d’œuvrer pour 
un cessez-le-feu immédiat et 
permanent.
M. Attaf, qui recevait 
la présidente du Comité 
international de la Croix-Rouge 
(CICR), Mirjana Spoljaric 
Egger, a précisé que “la situation 
tragique dans la bande de Ghaza 
et la cause palestinienne, en 
général, demeurent en tête de 
nos priorités au Conseil de 
sécurité des Nations Unies, 
où nous continuerons de faire 
pression pour imposer un cessez-

le-feu immédiat et permanent, 
faciliter les efforts humanitaires 
sans condition ni restriction et 
assurer la protection des civils 
palestiniens”.
L’Algérie “continuera aussi de 
rappeler la nécessité impérieuse 
de soutenir le droit historique et 
inaliénable du peuple palestinien 
à l’établissement de son Etat 
souverain et indépendant”, a 
ajouté le ministre, soulignant que 
“c’est le seul moyen d’assurer 
une paix et une stabilité durables 
au Moyen-Orient”.
Et d’assurer que “le CICR 
peut compter sur la voix de 
l’Algérie au Conseil de sécurité 
pour défendre avec force sa 
mission humanitaire en tant 
qu’organisation indépendante, 
neutre et impartiale”.
M. Attaf n’a pas manqué, à 
cette occasion, de saluer “les 
efforts des équipes du CICR 

dans la bande de Ghaza, dans les 
territoires palestiniens occupés, 
où elles continuent de fournir 
des soins de santé de base et 
d’autres services vitaux dans des 
circonstances très difficiles”.
Le ministre a également rendu 
hommage aux efforts de ces 
équipes qui “continuent de 
braver tous les risques et toutes 
les difficultés pour sauver la vie 
des Palestiniens sans défense”, 
déplorant “la perte tragique de 
ces femmes et de ces hommes 
courageux qui ont payé un lourd 

tribut en essayant d’améliorer la 
situation à Ghaza”.
M. Attaf a, par ailleurs, précisé 
que ses entretiens avec Mme 
Spoljaric Egger avaient permis 
de “passer en revue les relations 
solides et privilégiées entre 
l’Algérie et le CICR”. Des 
relations, a-t-il dit, “fondées 
sur l’engagement constant de 
l’Algérie et son attachement au 
droit international humanitaire” 
et “tirant leur force des valeurs 
fondamentales de confiance, 
de soutien et d’entente mutuels 
auxquelles l’Algérie et le CICR 
sont si attachés”.
“Les relations entre l’Algérie 
et le CICR ont toujours été 
privilégiées et fructueuses, ayant 
même contribué à la promotion du 
droit international humanitaire”, 
a affirmé le ministre, ajoutant 
que “les programmes de soutien 
humanitaire et de renforcement 

des capacités fournis par la 
mission du CICR en Algérie 
sont une preuve éloquente de la 
solidité de nos relations”.
Dans le même sillage, le ministre 
des Affaires étrangères a fait 
savoir que l’Algérie aspirait à 
“approfondir les discussions 
fructueuses amorcées, il y a trois 
mois à New York, avec le CICR 
au sujet de la cause palestinienne 
et d’autres crises dans notre 
région et au-delà, d’autant que le 
Comité s’est imposé, dans tous 
ces environnements instables, 
comme une force salutaire 
porteuse d’espoir et un partenaire 
clé en faveur de la paix et de la 
justice”.
Le ministre a, par ailleurs, réitéré 
la gratitude de l’Algérie envers le 
CICR, qui lui a remis les archives 
se rapportant à ses activités et 
actions humanitaires dans le pays 
durant la lutte d’indépendance.

Le président de l’Assemblée 
populaire nationale 
(APN), M. Brahim 

Boughali a rencontré, lundi à 
Mascate, capitale du Sultanat 
d’Oman, Cheikh Asa’ad Bin 
Tariq Bin Taimur Al Said, Vice-
Premier ministre omanais chargé 
des relations et des affaires de 
coopération internationale et 
représentant spécial du Sultan 
d’Oman, Haïtham Bin Tariq Al 
Said, indique un communiqué de 
la chambre basse du Parlement.
Lors de cette rencontre, M. 
Boughali a passé en revue “les 
relations de coopération et de 

fraternité existant entre l’Algérie 
et le Sultanat d’Oman, d’autant 
que les deux pays oeuvrent, 
sous la conduite éclairée du 
Président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, et de 
Sa Majesté le Sultan Haïtham 
Bin Tariq, au renforcement et 
à l’élargissement des relations 
pour englober tous les domaines, 
conformément à une vision 
prospective clairvoyante”.
Le président de l’APN a 
également souligné que “la 
visite qu’il effectue au Sultanat 
à la tête d’une délégation de 
députés s’inscrit dans le cadre 

du renforcement des canaux de 
concertation et de dialogue, de 
l’échange d’expériences et de 
savoirs, en sus de l’examen des 
voies et moyens de consolider 
ces relations”.
A cette occasion, M. Boughali 
a présenté “ses condoléances 
au Sultanat d’Oman pour les 
victimes des inondations qui 
ont touché certaines régions du 
pays”, souhaitant “un prompt 
rétablissement aux blessés”.
Pour sa part, Cheikh Asa’ad 
Ben Tariq a salué “le niveau des 
relations de fraternité et d’amitié 
historiques et la grande entente 

unissant les deux pays”, qualifiant 
la Révolution algérienne 
d’”exemple éloquent en termes 
de lutte pour l’émancipation”.
Il a également salué “les 
positions honorables de 
l’Algérie dans les différents 
fora internationaux”, exprimant 

son souhait de “renforcer et 
consolider les relations à travers 
l’échange de visites de travail et 
l’exploitation des opportunités 
d’investissement dans les deux 
pays pour la réalisation de 
projets communs”, conclut le 
communiqué.
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Les statuts des corps médical et paramédical permettront 
au secteur de recouvrer sa place pionnière

Nécessité d’avoir des médias forts pour relever 
les défis auxquels fait face l’Algérie

aadl :

Communiqué important sur les moyens de 
communications avec les souscripteurs

Le ministre de la santé, 
Abdelhak Saihi a affirmé 
lundi à Alger, que les statuts 

des corps médical et paramédical 
permettront au secteur de recouvrer 
sa place pionnière.
Invité de la Chaîne 1 de la Radio 
nationale, M. Saihi a affirmé 
que “ces statuts constitueront un 
nouveau tournant dans le secteur 
de la santé qui recouvrera sa 
place pionnière”, ajoutant que 
la valorisation de la carrière de 
chaque employé du secteur de la 
santé, en fonction de son poste et de 

son activité “figure dans l’une des 
clauses des statuts, dans le cadre 
des mesures incitatives prises à cet 
effet”.
Par ailleurs, le ministre a souligné 
que la couverture sanitaire a connu 
“une évolution remarquable” depuis 

2021, affirmant que “toutes les 
communes du pays ont bénéficié de 
structures sanitaires dont le nombre 
global a atteint 603 établissements 
de santé”.
Afin d’assurer une plus large 
couverture sanitaire dans les régions 
du sud et les zones reculées, M. 
Saihi a cité une mesure préventive 
actuellement en vigueur, à savoir 
les “pôles de santé”. Il s’agit 
d’activités ciblées visant à aboutir à 
la mise en place d’un service à part 
entière dans les régions du sud et 
les Hauts Plateaux.

Le ministre a rappelé le pôle 
sanitaire spécialisé en gynécologie 
obstétrique dans la wilaya d’Adrar, 
soulignant que “des efforts sont 
actuellement en cours pour la 
création de pôles sanitaires 
spécialisés dans d’autres spécialités 
dans les wilayas d’El Bayadh, 
Ghardaïa, El Oued et autres”.
Il a affirmé, en outre, la création 
d’un centre hospitalo-universitaire 
(CHU) dans la wilaya de 
Tamanrasset, regroupant toutes les 
spécialités, en coopération avec le 
ministère de la Défense nationale. 

Citant un taux de numérisation de 
plus de 90% dans le secteur, M. 
Saihi s’est félicité de l’adoption du 
dossier électronique du patient qui 
a permis d’économiser les frais du 
papier.
Dans le cadre de la lutte contre le 
cancer et par souci de rapprocher 
les services sanitaires du citoyen, 
le ministre a rappelé la création 
d’unités au niveau des hôpitaux pour 
accompagner les malades et leur 
assurer tous les soins nécessaires y 
compris la chimiothérapie.

Le ministre de la 
Communication, Mohamed 
Laagab a insisté, lundi soir, 

depuis Constantine sur l’importance 
d’avoir “des médias forts pour 
relever les défis auxquels fait face 
l’Algérie” Dans une conférence 
de presse à l’issue d’une visite de 
travail qu’il a effectuée dans cette 
wilaya, le ministre a insisté sur 
“l’intensification des formations 
favorisant l’émergence des médias 
forts capables d’accompagner les 
efforts de développement engagés 
et relever les défis auxquels fait face 
l’Algérie”.
Il a dans ce cadre appelé les 
journalistes à aller vers la formation 
pour améliorer davantage leur 

niveau, les incitant à prévoir de 
concert avec des spécialistes, 
des ateliers de formation et des 
conférences dans leurs wilayas.
Le ministre, qui a rappelé que plus 
de 300 journalistes avaient été 
formés à l’occasion de la tenue 
du Sommet du Forum des pays 
exportateurs de gaz (GECF) en plus 
d’autres journalistes formés dans 
le domaine sportif en attendant le 
lancement prochain de formations 
dans les spécialités économiques, a 
estimé que le journaliste doit “être 
une force de conviction” au service 
du développement national.
Le ministre qui a salué les efforts 
déployés localement pour améliorer 
les conditions de travail des 

journalistes, a indiqué que sa visite 
à Constantine s’inscrit dans le cadre 
des préparatifs de la célébration de 
la journée mondiale de la liberté 
d’expression.
En outre, M. Laagab a fait part de 
“carences flagrantes en matière 
d’infrastructures” relevant de 
son secteur dans la wilaya de 
Constantine, citant dans ce cadre 
l’état des sièges de la station de la 
Télévision publique et de la radio 
ainsi que la société d’impression de 
l’Est et de l’entreprise Télédiffusion 
d’Algérie (TDA).
Mettant en avant l’actif considérable 
dont dispose Constantine dans les 
domaines de l’information, la culture 
et l’histoire, entre autres, le ministre 

a cependant déploré “une faiblesse 
en matière d’infrastructures”.
Annonçant la réception le 5 juillet 
prochain d’un nouveau siège pour 
la radio de Constantine, le ministre 
a indiqué qu’une réflexion est en 
cours pour donner l’ancien siège de 
la radio de Constantine à la TDA 
en vue d’améliorer les conditions 
de travail dans cette dernière qui 
dispose de moyens technologiques 
de pointe et de compétences avérées.
M.Laagab qui a indiqué que l’Etat 
veille à accompagner la presse à 
travers, notamment l’actualisation 
des lois et les différentes mesures 
prises par le président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune au profit des médias 

nationaux, sous forme d’aide 
indirecte, a indiqué que la “presse 
privée demeure indissociable de la 
presse nationale”.
Il a fait part de l’impact des syndicats 
qui représentent les journalistes 
dans l’amélioration des conditions 
de travail de la corporation et la 
promotion de ce métier.
Par ailleurs, le ministre a salué 
le professionnalisme des médias 
nationaux dans le traitement des 
provocations marocaines s’agissant 
du match USM Alger et le club 
marocain du RS Berkane.
“Les médias algériens méritent d’être 
salués pour la façon avec laquelle ils 
ont traité ce phénomène provocateur 
marocain”, a indiqué le ministre.

L’Agence nationale pour 
l’amélioration du logement 
et son développement 

(Aadl) a affirmé que les canaux de 
communication avec les citoyens 
et les souscripteurs sont continus 
et permanents, représentés par la 
plateforme numérique concernant 
la prise de rendez-vous pour traiter 
les préoccupations des souscripteurs 
et les traiter de manière opportune, 
ou en appelant le numéro vert 3040 
pour les guider et répondre à leurs 
questions, tous deux fonctionnant du 

dimanche au jeudi de 08h00 à 16h30.
Dans un communiqué, il a été déclaré 
que conformément aux instructions 
du ministre du Logement, de 
l’Urbanisme et de la Ville, 
Mohamed Tarek Belaribi, données 
lors de la réunion technique sur la 
numérisation et la modernisation 
du secteur du logement, tenue le 
21 mars 2024, et agissant en vertu 
de ses recommandations visant à 
améliorer les services numériques 
pour les citoyens et à les rendre une 
priorité absolue, et dans le cadre de 

son programme visant à rapprocher 
ses services des citoyens et à écouter 
en permanence les préoccupations 
des souscripteurs et des résidents 
des logements locatifs en accession 
à la propriété et à en prendre soin de 
manière optimale.
De bons moyens de communication 
pour répondre aux préoccupations
L’AADL a souligné qu’en utilisant 
ces deux derniers moyens, 
plusieurs préoccupations ont été 
prises en charge, qu’il s’agisse 
de questions administratives liées 

au processus de souscription 
ou de celles qui surviennent au 
niveau des quartiers résidentiels, 
et que plusieurs questions ont été 
répondues concernant les procédures 
de souscription pour le régime de 
location-vente.
L’Agence a également souligné à 

tous les souscripteurs et résidents des 
logements Aadl que la plateforme de 
prise de rendez-vous, accessible via 
son site Web www.aadl.com.dz, ainsi 
que le numéro vert 3040, sont les 
deux moyens officiels pour prendre 
en charge de manière optimale 
leurs préoccupations, en plus des 
réceptions quotidiennes organisées 
par la Direction générale de 
l’Agence, les directions régionales, 
les directions provinciales et tous les 
bureaux qui en dépendent à travers 
le pays.

convoca tions bac et beM 2024 :

 Les candidats pourront retirer leurs convocations 
à partir de la première semaine du mois de mai

Le ministre de l’Éducation 
nationale, Abdelhakim 
Belabed, a annoncé que les 

candidats aux examens du Brevet 
d’enseignement moyen (BEM) et du 
baccalauréat pourront retirer leurs 
convocations à partir de la première 
semaine du mois de mai.
Lors d’une visite effectuée 
aujourd’hui dans la wilaya de M’sila, 

le ministre a précisé que le retrait 
des convocations pour le BEM aura 
lieu le dimanche 5 mai 2024, tandis 
que celles du baccalauréat seront 
disponibles le jeudi 9 mai 2024.
M. Belabed a indiqué que les 
convocations pourront être 
retirées via le site web de l’Office 
National des Examens et Concours 
(ONEC), l’espace numérique des 

parents d’élèves, ainsi que dans les 
établissements scolaires.
BAC / BEM : Belabed annonce les 
dates de retrait des convocations 
pour les examens
Il a ajouté que cette procédure 
restera en vigueur jusqu’au dernier 
jour de l’examen en cas de perte de 
la convocation par l’élève.
Évoquant les conditions 

d’organisation des examens, le 
ministre a affirmé que le programme 
scolaire a été exécuté cette année 
dans de bonnes conditions.
Il a également assuré que toutes les 
mesures prises pour le baccalauréat 
seront maintenues, y compris la 
demi-heure supplémentaire accordée 
aux candidats pour choisir leur sujet.
M. Belabed a tenu à préciser 

qu’aucun élève ne sera examiné sur 
une matière qu’il n’a pas suivie en 
présentiel dans son établissement 
scolaire.
Rappelons que les épreuves du 
Brevet d’enseignement moyen se 
dérouleront du lundi 3 au mercredi 
5 juin 2024, suivies par celles du 
baccalauréat du dimanche 9 au jeudi 
13 juin 2024.
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campagne contre l’insuline produite en algérie :
Aoun s’insurge

L’ABEF annonce le retour du crédit à la consommation

djazagro :
 La 21ème édition sous 

le signe de l’innovation

Vers la création de 4 instituts 
de formation spécialisés 

dans le domaine des mines

Lors de l’ouverture des 
travaux du 17e congrès 
du Syndicat National 

des Pharmaciens d’Officine 
(SNAPO) ce lundi, le ministre 
de l’Industrie et de la Production 
Pharmaceutique,  Ali Aoun, a 
affirmé que l’Algérie n’avait pas 
souffert de pénurie d’insuline 
pendant le mois de Ramadan, 
grâce notamment au lancement 
des projets de production locale 
de ce médicament.
“Traditionnellement, l’Algérie 

a souvent été confrontée à des 
pénuries et des déficits en insuline 
pendant le mois de Ramadan. 
Cette année, contrairement aux 
années précédentes, aucune 
pénurie ou perturbation n’a été 
constatée, et cela est attribuable à 
la disponibilité de la production 

nationale”, a-t-il expliqué.
Ali Aoun a également condamné 
ce qu’il a décrit comme des 
“campagnes virulentes” 
dirigées contre les médicaments 
génériques fabriqués en 
Algérie. “Des campagnes de 
désinformation agressives ont 
été menées contre les produits 
nationaux ces derniers mois. 
Heureusement, grâce à la 
mobilisation de toutes les parties 
concernées, nous avons réussi à 
mettre un terme à ces campagnes 

qui mettaient en doute la qualité 
des médicaments fabriqués en 
Algérie”, a-t-il souligné.

Aoun met en garde contre 
une autre campagne contre 

l’insuline produite en Algérie
Pour conclure, le ministre de 
l’Industrie et de la Production 
Pharmaceutique, Ali Aoun a mis 
en garde contre une nouvelle 
campagne visant à discréditer 
l’insuline produite en Algérie. 
“Une nouvelle campagne visant 
à discréditer et à remettre en 

question la qualité de l’insuline 
produite localement a récemment 
été lancée… Nous connaissons 
les auteurs de cette campagne qui 
veulent maintenir l’Algérie sous 
la dépendance de l’importation. 
Nous nous opposerons à 
cette nouvelle campagne, en 
particulier parce qu’elle cible 
les patients en propageant des 
rumeurs infondées, alors que la 
qualité de l’insuline produite en 
Algérie est confirmée et à un prix 
raisonnable”, a-t-il ajouté.

L’ABEF (Association 
professionnelle 
des banques et des 

établissements financiers) 
s’apprête à lancer prochainement, 
en Algérie, la carte de 
paiement à débit différé, une 
formule similaire au crédit à la 
consommation.
La carte de paiement différé 
permettra à ses détenteurs, les 
clients des différentes banques 
implantées sur le territoire 
national, d’effecteur des achats 
et d’ajourner le paiement à une 
date ultérieure (la fin du mois à 
titre d’exemple).
C’est le délégué général de 
l’ABEF, Rachid Belaid, qui a fait 
cette annonce hier, lundi 22 avril 

2024, lors de son intervention 
devant la commission des 
finances et du budget de 
l’Assemblée populaire nationale 
(APN).
En outre, le responsable de 
l’ABEF a fait savoir que le 
lancement de cette carte, va 
se faire en collaboration avec 
la Société d’automatisation 
des transactions interbancaires 
et de la monétique (Satim) 
et le Groupement d’intérêt 
économique monétique (GIE 
Monétique).
Il a également expliqué, devant 
les membres la commission 
des finances et du budget de 
l’APN que cette carte, dont le 
fonctionnement est similaire 

au concept du crédit à la 
consommation, stimulera l’e-
commerce en Algérie.
Le crédit à la consommation 
est un prêt d’argent qu’une 
banque accorde à un emprunteur 
(personne physique majeure 
et capable) pour financer des 
biens ou des services destinés à 
son usage personnel (hors achat 
immobilier).

L’interopérabilité des 
paiements mobiles via QR 
code bientôt opérationnelle 

en Algérie
L’autre question que le délégué 
général de l’ABEF a abordée 
est celle des paiements mobiles. 
Actuellement fonctionnels 
entre les clients d’une même 

banque, R. Belaid a assuré que 
l’interopérabilité des paiements 
sera opérationnelle vers la fin 
mai ou début juin 2024.
Ainsi, grâce à l’introduction de 
l’interopérabilité en Algérie, les 
clients de banques différentes 
pourront réaliser plusieurs types 
de transactions, comme payer des 
achats avec leurs smartphones 
via un code QR et effectuer des 
virements de compte à compte.
Par ailleurs, le représentant de 

l’ABEF a indiqué qu’Algérie 
Poste travaillait sur un projet 
pilote « depuis quelques mois 
» et se préparait à introduire 
la technologie du paiement 
électrique via code QR pour la 
première fois dans notre pays. 
Une petite révolution dans le 
domaine de l’e-commerce.
Concrètement, cette nouvelle 
carte permettra de simplifier 
la procédure de paiement 
électronique. Ainsi, lorsque 
son détenteur effectue un achat 
chez un commerçant équipé 
d’un terminal de paiement 
électronique (TPE), il lui suffira 
d’approcher sa carte du terminal, 
sans avoir à l’insérer dans le 
boitier, ni à taper son code secret.

Plus de 650 exposants, algériens 
et étrangers, participent à la 21e 
édition du Salon professionnel de 

la production agroalimentaire “Djazagro 
2024” qui a ouvert ses portes, lundi, au 
Palais des expositions d’Alger, pour 
présenter aux professionnels et au grand 
public les dernières innovations dans ce 
domaine.
Venues de 28 pays, les entreprises 
participantes exposent tout au long de ce 
salon, qui se déroule jusqu’au 25 avril 
en cours, des nouvelles technologies 
notamment dans les domaines 
d’équipements, du conditionnement 
alimentaire, d’emballage, du process 
agroalimentaire, des ingrédients et 
d’arômes, d’hygiène et de sécurité 
alimentaire.
Selon le co-organisateur de l’évènement, 
Nabil Bey Boumezrag, 41% des 
exposants activent dans le domaine de 
matériels et équipements destinés au 
process agroalimentaire, notamment la 
boulangerie et pâtisserie.
Ainsi, les visiteurs peuvent découvrir, 
entre autres, de nouvelles installations 
complètes de transformation et des 
solutions technologiques proposées pour 
l’industrie laitières, couvrant l’ensemble 
de la chaîne de production y compris la 
réception du lait, la pasteurisation, le 
traitement de sérum.

En matière de packaging qui 
représente 23% de la manifestation, les 
professionnels peuvent découvrir de 
nouveau types d’emballage aseptiques 
et non-aseptiques destinés aux différents 
secteurs d’activité, des étiqueteuses 
de nouvelle génération, conçues selon 
un système innovant offrant une 
vitesse d’impression supérieure et une 
connectivité améliorée.
Pour mettre en exergue les innovations 
présentées au salon, un concours est 
organisé récompensant les meilleurs 
solutions innovantes dans le domaine 
(équipements, produits, services, 
techniques..).
En effet, 22 dossiers ont été 
présélectionnés dans le cadre de ce 
concours Djaz’Innov, dont la remise des 
prix est prévue pour le dernier jour de la 
manifestation.
D’autre part, des conférences sur des 
thématiques en rapport avec le secteur 
de l’agriculture et de l’agroalimentaire 
seront également organisées durant le 
salon.
Les communications porteront 
notamment sur le problème du gaspillage 
alimentaire, les produits Bio, les enjeux 
de la traçabilité et la labellisation des 
produits de terroir, la sécurité alimentaire, 
les opportunités d’exportation en Afrique 
et la conformité des produits alimentaires.

Le ministre de l’Energie et des 
Mines, Mohamed Arkab, a révélé, 
mardi à Biskra, que quatre (4) 

instituts de formation spécialisés dans le 
domaine minier seront créés à travers le 
pays.
Le ministre a précisé, au second jour de sa 
visite de travail et d’inspection dans cette 
wilaya, que son secteur reste “demandeur 
d’une main-d’œuvre hautement qualifiée, 
spécialisée dans le domaine minier”, même 
si, a-t-il rappelé, il existe des structures de 
formation d’ingénieurs et de techniciens 
supérieurs relevant de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche scientifique.
C’est pourquoi, a-t-il poursuivi, il a été 
décidé de créer quatre (4) nouveaux 
instituts à travers le pays dont le premier 

sera ouvert dans la wilaya de Biskra.
Les nouveaux instituts, devant être 
supervisés et encadrés par le groupe 
industriel public Sonarem, formeront des 
diplômés de “niveau international” qui 
auront suivi leur cursus en collaboration 
avec des entreprises étrangères 
spécialisées, dès lors que l’Algérie 
s’emploie, dans le cadre du développement 
de son économie, à assurer une formation 
de haut niveau conformément aux normes 
internationales dans le domaine minier.
Notons que le ministre de l’Energie et 
des Mines poursuivra tout au long de la 
journée sa visite de travail dans la wilaya 
de Biskra où il inspectera plusieurs projets 
et équipements relevant de son secteur.



annaba / visite MinistéRielle

Le ministre des travaux publics et des infrastructures 
de base donne le coup d'envoi des travaux de l’extension 

du port d'Annaba

annaba / Festival du FilM MéditeRRanéen

Ils sont venus, ils sont tous là…
Les stars défilent sur le tapis rouge pour célébrer le cinéma 

méditerranéen

Le ministre des 
Travaux publics et des 
Infrastructures de base, 

Lakhdar Rekhroukh, a effectué, 
hier, une visite de travail dans 
la wilaya d'Annaba où il a été 
accueilli par le wali d'Annaba, 
Abdelkader Djellaoui,  et les 
autorités civiles et militaires. 
L’hôte de la ville a inspecté 
l'état d'avancement de la 
réalisation de différents projets 
qui s'inscrivent dans le cadre de 
la concrétisation du programme 
sectoriel, notamment dans le 
domaine du développement 
des installations routières, 
portuaires, aéroportuaires et 
ferroviaires, qui constituent 
un soutien fondamental et 
nécessaire au développement de 
l'investissement et de l'activité 
industrielle et un support au 
dynamisme de la croissance. Au 
cours de cette visite, le ministre a 

donné le coup d'envoi des travaux 
d'extension du port d'Annaba, 
qui comprend l'achèvement d'un 
quai minier inscrit dans le cadre 
du projet intégré de phosphate, la 
réalisation de ce projet stratégique 
a été confiée à un groupe Algéro-
Chinois, permettra d’étendre 
les capacités du port d'Annaba 
et d'améliorer la compétitivité. 
Les produits phosphatés étant 
largement représentés sur le 
marché mondial. La réalisation 
de cette plateforme portuaire, 
dont le délai de réalisation a été 
fixé à 24 mois, fait l'objet d'une 
attention particulière de la part 
du Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, car elle 
permettra l'extension des lignes 
ferroviaires pour le transport 
des matériaux et marchandises 
minières, compte tenu de sa 
contribution à l'économie 
nationale, outre que cet important 
projet s'inscrit dans la continuité 

des travaux avancés au niveau 
de la duplication du chemin 
de fer minier reliant Annaba-
Tébessa, qui s'inscrit dans le 
cadre de l'énorme investissement 
dans l'exploitation du phosphate 
intégré dans l'est du pays. Ce 
projet sera prêt avec l'achèvement 
du projet de duplication, de 
modernisation et de correction 
de cap de la ligne minière 
orientale dans la partie nord, 
qui relie Annaba-Bouchegouf, 
à une distance de 54 km, et qui 
traverse les wilaya d'Annaba-
Bouchegouf,Tarf-Guelma.
Concernant ce projet, le Ministre 
a souligné l'importance de 
renforcer tous les ateliers avec les 
capacités et moyens nécessaires 
et de travailler sur un système de 
rotation continu afin d'accélérer 
le processus de réalisation et de 
livraison du projet dans les délais 
prévus contractuellement estimé 
à 30 mois. Il a également souligné 

la nécessité d'une coordination 
entre les différents acteurs de 
ce projet, qui permettra de créer 
des emplois dans les zones 
traversées par le chemin de fer. 
Par ailleurs, le ministre a inspecté 
l'achèvement d'un projet de 
duplication et de modernisation 
des équipements de la ligne 
Annaba-Oued Zied sur une 
distance de 13 km, comprenant 
l'achèvement des gares voyageurs 
d'Azzaba (Skikda) et de Berrahal 
(Annaba), dont l'achèvement 
est supervisé par un groupe de 
sociétés algéro-chinois.
Ce projet vise à augmenter la 
capacité de charge et à faire 
passer la vitesse des trains de 160 
km à 220 km/h.
D'autre part, le Ministre, a 
supervisé l'achèvement de la 
première partie du double projet 
de la Route Nationale N 21, à une 
distance de 18 km, qui relie le 
transformateur d'Ain El Berda à 

l'intérieur des limites de la wilaya 
de Guelma jusqu'à l'autoroute 
est-ouest via la ville d'Annaba.
Concernant ce projet, le Ministre 
a donné des instructions sur la 
nécessité de déployer toutes les 
capacités matérielles et humaines 
pour accélérer le rythme des 
travaux afin de livrer ce projet au 
cours du mois d'avril 2025.
Au cours de sa visite, le ministre 
a également inspecté le projet de 
renforcement du stand d'avions « 
J » et des voies de correspondance 
et de circulation vers l'aéroport 
international d'Annaba, ainsi 
que le projet d'agrandissement 
du stand d'avions « E » pour le 
nouveau terminal de l'aéroport 
d'Annaba. Ces projets, qui seront 
réceptionnés dans les plus brefs 
délais, visent à redynamiser le 
trafic aérien et à augmenter la 
capacité de l’aéroport ‘’Rabah 
Bitat’’ , ainsi qu’à accueillir des 
avions gros porteurs.

La coquette s’est parée de 
ses plus beaux atours pour 
accueillir, aujourd’hui, 

la cérémonie d’ouverture du 
Festival du Film Méditerranéen 
d’Annaba, marquant le début 
d’une semaine de célébration 
du 7ème art, qui promet d’être 
mémorable avec une sélection 
diverse de films venant du 
monde entier.
L’ouverture a lieu, à 16 h00 
dans le prestigieux Théâtre de 
la ville, Azzedine Medjoubi, 
rassemblant un parterre de 
stars et de professionnels de 
l’industrie cinématographique.  
Parmi eux, la vedette de Casa de 

Papel, la comédienne espagnole 
Itziar Ituño, ‘’Lisbonne’’ alias 
l'inspecteur Raquel Murillo, 
ajoutant une touche de glamour 
à l’évènement.
Cette année, le FFMA a mis à 
l’honneur l’Italie, en célébrant 
le cinéma italien dans toute sa 
splendeur, une décision qui a 
ravi les amoureux de la culture 
italienne. Il ouvert ses portes 
avec une projection spéciale du 
film ‘’Vers un avenir radieux’’ 
du réalisateur italien renommé, 
Nanni Moretti. 
Au cours des prochains jours, les 
festivaliers pourront assister à 
des rencontres avec les équipes 
de films, des hommages à des 

personnalités du cinéma, des 
rétrospectives, des master-
classes et des évènements 
spéciaux.
Au programme de cette édition, la 
compétition officielle présentera 
plus de 80 films produits entre 
2022 et 2024, sélectionnés parmi 
les 2000 reçus par le festival, 
répartis dans trois catégories : 
long-métrage de fiction, court-
métrage et documentaire. Le 
festival, qui s’étend sur plusieurs 
jours, du 24 au 30 avril, offre 
aux cinéphiles une immersion 
totale dans le monde du cinéma 
méditerranéen.
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Dans le cadre de leur mission 
de maintien de l’ordre et de la 
sécurité publique, les forces 

de sécurité de la wilaya d’Annaba ont 
récemment multiplié leurs efforts pour 
lutter contre la criminalité urbaine et la 
délinquance. Des opérations policières 
ciblées ont été menées au niveau de 
plusieurs cités et ruelles relevant du 
secteur de compétence des différentes 
sûretés urbaines. Ces interventions ont 
concerné la vérification d’identité de 115 
personnes, ainsi que le contrôle de seize 

(16) véhicules et 41 deux-roues. Dans le 
cadre de ces opérations, huit (8) individus 
ont été appréhendés pour leur implication 
présumée dans des délits de trafic de 
drogue et de substances psychotropes. 
En outre, dix (10) autres individus faisant 
l’objet d’un avis de recherche par les 
autorités judiciaires ont été interpellés, 
ainsi que quatre autres soupçonnés de 
divers crimes. Toutes les mesures légales 
nécessaires ont été prises à l’encontre des 
suspects, en étroite coordination avec le 
procureur de la république territorialement 
compétent.

Deux bus de transport urbain 
sont entrés en collision dans 
la matinée d’hier, au niveau 

de la RN16 à Bouzaaroura. En effet, 
l’accident s’est produit vers les coups 
de 07 du matin et a fait 16 blessés qui 
auraient subis des blessures superficielles 
et un état de choc. Les services de la 
Protection civile de plusieurs unités et de 
la gendarmerie nationale se sont rendus 
sur les lieux aussitôt alertés, vu  “la 
gravité de l’accident”, a-t-on observé, 
soulignant la mobilisation, à cet effet, 
de plusieurs  ambulances et  camions 
de lutte anti-incendie, a ajouté la même 
source. Les victimes, ont  été évacuées 
par les éléments de la protection civile 
vers l’hôpital  le plus proche où les soins 
nécessaires leurs ont été prodigués. 
Une enquête a été ouverte pat les services 
habilités dans le but de connaitre les 
circonstances exactes de cet accident.  
Les services de la protection civile  ont 
lancé, hier, un appel de sensibilisation 
en direction des usagers de la route 
pour réduire le nombre des accidents 
de circulation surtout en cette période 
d’intempérie et où la chaussé est vraiment 
glissante. En effet,  il a été expliqué, aux 
conducteurs de camions et de bus, la 
nécessité du respect du code de la route 

notamment de la limitation de vitesse 
et des distances de sécurité, d’éviter 
les dépassements incontrôlés,  les 
manœuvres dangereuses ainsi que les  
surcharges… Enfin, d’être responsable 
au volant et de conduire avec prudence. 
Même si le nombre des accidents 
provoqués par ce genre de moyens de 
transports (camions et bus) est moindre 
comparativement aux véhicules de 
tourisme, leurs dégâts matériels et surtout 
humains sont multiples, estime la cellule 
de communication de la protection civile. 
Cette appel a pour objectif d’instaurer la 
sécurité routière pour relever le degré de 
conscience des conducteurs, mettre en 
exergue leurs responsabilités à l’égard des 
usagers de la route.

annaba / aPc

A l’approche de la saison 
estivale…Coup de balai 

sur les plages de Sidi Salem

annaba / aPPRovisionneMent 

Extension des horaires 
des entrepôts pour assurer 

l’approvisionnement en produits 
de consommation

annaba / sÛReté de Wilaya 

La police intensifie la lutte 
contre la criminalité urbaine 

et la délinquance

annaba / accidents de la Route 

Collision impliquant deux bus : 
16 blessés sur la RN 16 

En prévision de la saison estivale, 
une vaste campagne de nettoyage 
au niveau des plages de Sidi 

Salem a été engagée en vue d’assainir 
l’environnement des lieux et ce à 
l’initiative des services communaux de 
l’APC d’El Bouni en étroite collaboration 
avec les services de la direction de 
l’environnement. Cette campagne 
s’inscrit dans le cadre de la mise en 
œuvre du programme de réinstauration 
de l’hygiène et de la propreté ainsi que 
de l’assainissement de l’environnement. 
Par le biais de cette opération, pour 
laquelle des moyens humains et matériels 
ont été mobilisés, les élus et les services 
compétents entendent remédier à 
l’amélioration des sites des plages pour 
une saison estivales propres. Il a été 

procédé au ramassage  d’ordures  et des 
déchets qui jonchent le sable des plages. 
Dans ce registre, on saura que cette 
campagne de grande envergure s’est 
soldée par la collecte d’une dizaine de  
tonnes de détritus et d’ordures. 
 Cependant, il faut espérer que cette action, 
laquelle a été accueillie favorablement 
par les habitants et les visiteurs des lieux, 
soit suivie à travers des campagnes de 
sensibilisation accrue et un contrôle 
permanent des lieux afin d’éviter un 
retour à la case départ. 
Le matériel de collecte et les accessoires  
nécessaires pour la réussite de cette 
campagne ont été assurés par les services 
communaux. Il est prévu que cette 
initiative va s’étendre sur toutes les plages 
de la région. 

A l’approche de la saison estivale, 
les autorités locales d’Annaba ont 
pris des mesures proactives pour 

permettre un approvisionnement régulier 
en produits de consommation essentiels. 
En application des directives du wali 
Abdelkader Djellaoui, la direction du 
commerce (DCP) a récemment annoncé la 
prolongation des horaires d’ouverture de 
l’entrepôt de l’avant port de la commune 
d’Annaba. Cet entrepôt, qui a récemment 
abrité des opérations commerciales 
pendant le mois béni du Ramadan, 
poursuivra son action dans la fourniture 

de denrées alimentaires essentielles aux 
consommateurs  de la région. Les portes de 
l’entrepôt resteront ouvertes tout au long 
de la période estivale, offrant ainsi aux 
citoyens une facilité d’accès à une large 
gamme de produits de consommation.
Cette initiative vise à garantir la 
disponibilité constante de produits de 
qualité tout en rapprochant les espaces 
commerciaux des résidents, facilitant 
ainsi leurs emplettes au quotidien. Cette 
mesure s’inscrit dans le cadre des efforts 
continus visant à dynamiser le commerce 
local de la région et à assurer le bien-être 
des résidents, a indiqué la même source .

S.Y

S.Y
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ANNABA / CONTRÔLE QUALITÉ 

Importantes quantités de viandes blanche et 
rouge saisies à Annaba et El Bouni

En effectuant des visites 
impromptues de plusieurs 
commerces au niveau de 

la commune d’Annaba et El 

Bouni, les brigades de contrôle 

et de la répression des fraudes de 

la direction du commerce (DCP) 

de l’unité d’Annaba et El Bouni 

ont mis la main sur plusieurs 

quantités de viande blanche 
et rouge ainsi qu’une quantité 
de Merguez impropres à la 
consommation. A signaler que 
cette marchandise s’apprêtait 
à être commercialisée sur le 
marché local au détriment de la 
santé des consommateurs.  Des 
prélèvements d’échantillons ont 
été effectués en vue de leurs 
analyses, à l’issue desquels ils 

se sont avéré être de mauvaise 
qualité. Les brigades de la DCP 
ont pris des mesures judiciaires 
adéquates en collaboration avec 
les services de sécurité afin de 
sanctionner les contrevenants. 
Le consommateur n’a pas 
toujours une bonne connaissance 
des risques de contamination 
que peut engendrer la 
consommation de produits 

alimentaires mal conservés. 
Il faut savoir que lorsque les 
aliments ne sont pas conservés 
dans les normes réglementaires, 
les bactéries se multiplient et 
deviennent nuisibles pour la 
santé. Presque tous les aliments 
peuvent causer une éventuelle 
intoxication alimentaire, mais 
certains présentent plus de 
risques que d’autres. C’est le 

cas notamment des viandes, 
volailles, produits laitiers, 
poissons et produits à base 
d’œufs crus ou de viande, et les 
produits aux colorants. Toutes 
ces denrées peuvent causer bien 
des désagréments si elles sont 
mal préparées, transportées, 
entreposées ou conservées dans 
des conditions inappropriées. 

Imen.B

SOLIDARITÉ ET SOUTIEN SOCIAL À ANNABA : 

Une action soutenue pour les personnes sans abri

La volonté de solidarité 
et le soutien social 
continuent de 

s’exprimer à travers des 

initiatives visant à venir en 

aide aux personnes sans abri. 

Coordonnées par la commune 

d’Annaba, en collaboration 

avec la direction des affaires 

sociales et de la solidarité 
d’Annaba, les services de 
sécurité, la protection civile, 
les services de santé, et le 
Croissant-Rouge algérien, ces 
actions essentielles ont pour 
objectif d’assurer un soutien 
sanitaire et psychologique 
aux personnes les plus 
vulnérables de la société. Une 
série d’activités a été menée à 

différents endroits de la ville, 
notamment la gare routière 
de Sidi Brahim, le cours de la 
Révolution, la gare ferroviaire, 
l’avenue du 1er novembre 1954 
et celle de l’ALN. Ces endroits 
ont été ciblés pour atteindre un 
maximum de personnes dans le 
besoin.
L’action solidaire comprenait 
des activités de sensibilisation, 

de distribution de repas chauds, 
de fourniture de vêtements 
chauds, de kits d’hygiène, 
ainsi que des services de santé 
et de soutien psychologique. 
L’objectif était de répondre 
aux besoins immédiats des 
personnes sans abri, mais aussi 
de leur apporter un soutien 
moral pour les aider à retrouver 
leur dignité et leur autonomie.

S.Y

ANNABA / SANTÉ : 

Les spécialistes du problème rénal et néphrose insistent 
sur le dépistage précoce

Les spécialités du problème 
rénal ont insisté lors des 
journées d’information 

et de sensibilisation organisées 
fin de semaine passée sur le 
dépistage précoce de cette 
pathologie pour éviter d’aboutir 
à l’hémodialyse, une maladie 
devenue aujourd’hui fréquente 
chez nous et qui affecte 
lourdement la vie du patient. 
Selon les spécialistes, le nombre 
des patients est en croissance 

et varie selon l’âge. Certaines 
personnes avec lesquelles on a 
pris langue, à ce sujet, indiquent 
que les spécialités de ce domaine 
nous ont apportés des conseils 
sur les problèmes liés aux reins 
et nous ont proposé de faire des 
tests gratuitement de la fonction 
rénale au niveau des centres 
hospitaliers de proximité, 
sachant que les conséquences 
de cette pathologie sont lourdes 
sur tous les plans, feront-ils 
savoir. Les citoyens approchés 

n’ont pas manqué d’affirmer 
que ces journées scientifiques 
ont été très bénéfiques sur le 
plan de santé. “Franchement 
nous avons été bien accueilli par 
les représentants de ce secteur 
sensible... On nous a expliqué 

les risques et les conséquences 
de cette lourde pathologie sur le 
plan santé. On nous a proposé de 
faire des tests gratuitement de la 
fonction rénale. Je ne vous cache 
pas que moi, j’ai profité de mon 
séjour dans mon pays à Annaba 
en cette période de l’Aid El Fitr 
pour passer un examen médical 
au niveau de la polyclinique 
de Sidi Achour. Le médecin 
spécialiste, une dame, m’a bien 
pris en charge en me faisant 
subir quelques tests et en me 

donnant aussi des orientations 
à mon retour à Paris “explique 
Seifeddine.Z, Un jeune émigré 
vivant à Paris accompagné de 
ses amis venus d’outre-mer 
passer les vacances de l’Aid 
El Fitr en famille.  Selon notre 
interlocuteur le corps médical 
de la polyclinique a été très 
accueillant. Il faut dire à ce sujet 
que cette polyclinique accueille 
chaque jour un bon nombre de 
patients grâce à ses qualités de 
services.     

KHENCHELA : 

Le programme de l’économie sociale et solidaire vise à 
améliorer l’employabilité des jeunes

Les participants à une 
journée d’information 
sur le programme de 

l’économie sociale et solidaire 
au service d’une inclusion 
économique durable organisée 
dimanche à Khenchela au profit 
des jeunes entrepreneurs ont 
indiqué que ce programme “vise 
à améliorer l’employabilité des 
jeunes et la création de richesse”.
Le coordinateur local du 
programme Mahieddine Djebar a 
précisé en marge de la rencontre 
organisée par la direction 
de wilaya de l’emploi en 
collaboration avec le Programme 
des Nations unies pour le 

développement PNUD que cela 
se concrétise à travers la mise en 
place d’un système adéquat pour 
le développement économique, 
social et solidaire contribuant 
au soutien du processus de 
concrétisation de projets dans 
ce domaine et l’inclusion 
économique durable pour les 
entrepreneurs et entrepreneures .
A cette occasion, il a ajouté 
que cette journée d’information 
organisée à l’Office des 
établissements de jeunes Odej 
au chef-lieu de wilaya intervient 
pour informer les autorités 
locales et les acteurs de la société 
civile dont les associations et 

porteurs de projets parmi les 
jeunes de la wilaya de Khenchela 
sur les activités incluses dans 
le cadre de ce programme, et 
comment y adhérer.
Il a précisé que la rencontre a été 
mise à profit pour faire connaitre 
le système de l’économie sociale 
et solidaire en Algérie, le rôle des 
instances concernées localement 
et les méthodes de concertation 
et de collaboration à adopter 
pour relancer le dynamisme 
économique, social et solidaire à 
l’échelle locale.
Dans ce cadre il a indiqué 
que le programme cible à 
titre prioritaire les secteurs de 

l’agriculture, l’élevage, la pêche, 
l’aquaculture, le patrimoine, 
l’artisanat, la collecte et le 
recyclage des déchets, ajoutant 
que la validation des projets des 
jeunes et des femmes prendra en 
considération l’évaluation des 
projets innovants, notamment 
ceux contenant ou portant des 
solutions numériques.
M. Djebar a indiqué que pour 
sélectionner des projets de 
l’économie sociale et solidaire, 
il est obligatoire que ces projets 
soient menés par des jeunes 
ou femmes qui emploieront la 
même catégorie pour une durée 
de réalisation fixée entre 6 et 12 

mois avec un budget oscillant 
entre 2,2 millions DA et 3 
millions DA.
Ce programme a été lancé à 
Alger le 29 janvier dernier et ce, 
dans le cadre de la convention 
de coopération entre le ministère 
du Travail, de l’emploi et de 
la Sécurité sociale et l’Union 
européenne, a-t-on rappelé.
Le PNUD supervise la 
concrétisation de ce programme 
dans 12 wilayas du pays, à savoir 
Timimoune, El Baydh, Meniaâ, 
Béni Abbès, Bouira, Tizi Ouzou, 
Boumedès, Médéa, Batna, 
Khenchela, Oum El Bouaghi et 
M’sila, a-t-on noté.

 Tayeb Zgaoula



Dans la Manche, au moins cinq migrants, dont une enfant, 
sont morts dans une tentative de traversée

Jeux olympiques :
Dans un document, l’Etat s’inquiète de « l’ampleur des 

défaillances » en matière de sécurité privée

Un mouvement de foule 
serait survenu dans une 
embarcation surchargée, 

selon la préfecture du Pas-de-
Calais. Des équipes de la sécurité 
civile, ainsi que deux hélicoptères 
du SAMU, ont été dépêchées sur la 
plage de Wimereux, selon le monde 
fr.
Des migrants sur un Zodiac dans la 
Manche, en direction de Douvres, 
dans le sud de l’Angleterre, le 5 
avril 2024. BEN STANSALL / AFP
Cinq migrants – trois hommes, 
une femme et une enfant – sont 
morts après « un mouvement de 
foule » en mer lors d’une tentative 
de traversée de la Manche dans la 
nuit de lundi 22 à mardi 23 avril 
au niveau de la plage de Wimereux 
(Pas-de-Calais), a appris l’Agence 
France-Presse (AFP), confirmant 

une information de La Voix du 
Nord. En outre, une personne a été 
légèrement blessée, a fait savoir 
la préfecture du Pas-de-Calais à 
l’AFP.
Les faits ont eu lieu à 5 heures, 
quand un « small boat », une 

embarcation de fortune, avec plus 
de 110 personnes à bord a pris la 
mer depuis la plage de Wimereux, 
selon le récit de la préfecture. « 
Après un premier échouage sur 
un banc de sable, le bateau a de 
nouveau repris la mer », a déclaré 

la préfecture. « Un mouvement 
de foule serait survenu dans 
l’embarcation surchargée, générant 
plusieurs victimes. » L’enquête 
a été confiée au procureur de la 
République de Boulogne-sur-Mer. 
Le préfet du Pas-de-Calais doit 
se rendre sur place pour un point 
presse à midi.
Mardi matin, la police a rendu 
inaccessible la digue de Wimereux 
sur une centaine de mètres, a 
constaté un journaliste de l’AFP. Des 
équipes de la sécurité civile, ainsi 
que deux hélicoptères du service 
d’aide médicale urgente (SAMU), 
sont sur place. Selon La Voix du 
Nord, une centaine de migrants 
ont déjà été récupérés à bord d’un 
remorqueur d’intervention de 
la marine nationale, et vont être 
déposés au port de Boulogne.

La tentative de traversée a eu lieu 
sur une mer calme et avec un temps 
dégagé, mais avec une température 
d’à peine quelques degrés au-
dessus de zéro. Ce drame porte 
à au moins quinze le nombre de 
personnes qui ont perdu la vie en 
tentant de traverser la Manche en 
2024, selon un décompte de l’AFP.
Le dernier drame remontait au 3 
mars avec la mort par noyade d’une 
petite fille de 7 ans dans le canal de 
l’Aa à Watten (Nord) alors qu’elle se 
trouvait sur une petite embarcation 
avec quinze autres migrants. Dans 
la nuit du 13 au 14 janvier, cinq 
migrants, dont un adolescent syrien 
de 14 ans, sont morts à Wimereux, 
alors qu’ils tentaient de rejoindre 
une embarcation déjà en mer dans 
une eau à 9 degrés.

Dans le compte rendu de 
la réunion du comité 
ministériel des Jeux 

olympiques et paralympiques du 15 
avril, consulté par « Le Monde », 
les pouvoirs publics soulignent les 
carences du Comité d’organisation 
en matière de sécurité privée. Et 
prévoient de remplacer les vigiles 
par des policiers et des gendarmes 
pour la cérémonie d’ouverture, 
selon le monde fr.
« Ça ne m’inquiète pas pour 
l’instant. » Dimanche 21 avril, 
commentant sur BFM-TV la 
pénurie annoncée d’agents de 
sécurité privée à l’occasion des 
Jeux olympiques et paralympiques 
(JOP), le préfet de police de Paris, 
Laurent Nuñez, se veut rassurant. 
La lecture du compte rendu de la 
réunion du comité ministériel des 

JOP, organisée six jours plus tôt, 
le lundi 15 avril, offre une vision 
autrement pessimiste de la question, 
résumée par une phrase de ce 
document, consulté par Le Monde 
: « L’Etat ne peut se satisfaire de 
l’ampleur de ces défaillances. » 
Pour le comité d’organisation des 
Jeux olympiques (Cojop), chargé 
de sécuriser les sites officiels, le 
coup de semonce est sérieux.
Marchés publics non attribués, 
défaut de prévision, absence de 
solutions alternatives : face à ce 
constat accablant, le document 
préconise une reprise en main 
des opérations par l’Etat afin de 
« sécuriser la cérémonie » – une 
décision politique qui n’aurait 
pas encore été formellement 
actée, selon nos sources. Dans 
ce scénario, et pour environ huit 

journées, policiers et gendarmes 
remplaceraient les agents de 
sécurité privée initialement 
chargés d’assurer la gestion des 
sites officiels de l’événement et, 
notamment, les quais bas de la 
Seine, où sont attendus 104 000 
des 326 000 spectateurs le long des 
six kilomètres de parade fluviale 
le 26 juillet, date de la cérémonie 
d’ouverture. A moins de cent jours 
du début de la compétition, les « 
enjeux de sécurité mais aussi des 
enjeux de réputation du pays » se 
font pressants : pour le jour J, pas 
moins de 1 400 postes d’agents 
sont encore non pourvus et, sur les 
trente lots de sécurisation proposés 
par voie de marchés publics, six 
seulement avaient été attribués.
« Nous n’avons pas réussi à 
convaincre les entreprises pour 

la cérémonie et alors qu’une 
quatrième vague d’appels d’offres 
a été lancée [le 16 novembre 2023], 
la plus grande partie des lots n’a 
pas trouvé preneur », admet Bruno 
le Ray, directeur sécurité de Paris 

2024, qui « ne confirme pas » avoir 
été avisé de la reprise en main de 
la sécurité par l’Etat le jour de la 
cérémonie d’ouverture. « Il faut 
relativiser ce sujet, ajoute-t-il : 
dans toutes les éditions des Jeux

Dans la région de Pointe-à-
Pitre, un couvre-feu a été 
ordonné par le ministre 

de l’intérieur, Gérald Darmanin, 
pour venir à bout de la délinquance 
juvénile, en recrudescence sur l’île. 
La mesure, qui a pris effet lundi, est 
jugée insuffisante par les acteurs de 
terrain, selon le monde fr.
La jeune femme rigole. « Ce soir, 
les mineurs ne sont pas là, il y a 
couvre-feu. » Elle a 20 ans et sort 
de la pizzeria avec ses copines. 
Elle vient de se faire contrôler par 
la police nationale, qui patrouille, à 
grand renfort médiatique, aux côtés 
des autorités préfectorales, dans 
les rues de Pointe-à-Pitre, en ce 
premier soir du couvre-feu pour les 
mineurs. Annoncée le 17 avril par le 

ministre de l’intérieur et des outre-
mer, Gérald Darmanin, la mesure 
est entrée en vigueur lundi 22 avril. 
Elle sera appliquée durant un mois 
« renouvelable », a indiqué le préfet 
de la Guadeloupe, Xavier Lefort.
 « L’idée de ce couvre-feu, c’est 
surtout de protéger les mineurs, à la 
fois des risques qu’ils encourent face 
à la recrudescence de la violence 
[une augmentation de près de 20 % 
dans les deux communes entre 2023 
et 2024], mais aussi d’être mêlés 
à des actes de délinquance », a 
précisé Xavier Lefort. « Un effectif 
significatif » d’une cinquantaine de 
policiers et gendarmes a été déployé 
dans la ville, selon les annonces 
de M. Lefort, dans les quartiers 
concernés par l’arrêté du couvre-

feu.
« Toute la ville n’est pas couverte 
par le couvre-feu, qui s’étend 
également sur quelques quartiers 
de la commune limitrophe, Les 
Abymes », a-t-il détaillé. Des 
zones géographiques choisies en 
raison d’un « souci de cohérence 
géographique » mais aussi en raison 
des statistiques de la délinquance à 
ces endroits – la part des mineurs 
dans la délinquance serait passée de 
9 % en 2023 à 16 % pour le premier 
trimestre de cette année soit une 
progression de 53 % à Pointe-à-
Pitre, avec une recrudescence des 
infractions de ports et détentions 
d’armes, de vols avec violence, de 
la vente et d’usage de stupéfiants.
« Problématiques économiques »

La nuit est tombée sur la place 
de la Victoire, en plein centre, 
presque déserte en début de soirée. 
Amanda Albéri s’y promène avec 
ses deux filles, de 7 et 11 ans. « Ce 
couvre-feu, c’est bien et pas bien 
: ce sont les petits qui paient », 
affirme-t-elle, résumant la pensée 
de nombreux Pointois. Car si tout 
le monde concède un problème 
de sûreté, attribué çà et là, aux « 
défaillances parentales » ou aux « 
étrangers », on reste globalement 
circonspect sur l’efficacité de la 
mesure, jamais évoquée comme une 
solution. D’ailleurs, parmi les plans 
précédents d’aide à la jeunesse, 
notamment celui de 65 mesures 
annoncé après les émeutes dans 
l’archipel, fin 2021, aucun dispositif 

de la sorte n’avait été suggéré.
« On nous dit que s’il y a un problème 
d’insécurité en Guadeloupe, c’est 
la faute aux enfants de moins de 
18 ans. Avec un couvre-feu, nous 
sommes sauvés (…) et nos élus 
sont contents ! », ironisait Elie 
Domota, leader du LKP (Liyannaj 
Kont Pwofitasyon, « Collectif 
contre l’exploitation outrancière 
»), après les annonces du ministre 
de l’intérieur. « Ça a le mérite 
d’exister : ça met une loupe sur la 
problématique, mais c’est un peu 
léger pour répondre véritablement 
aux besoins des familles », souligne 
Jean-François Arnolin, président 
de l’association de l’Amical Club 
Darboussier.
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violence des MineuRs : 

En Guadeloupe, un couvre-feu loin de traiter les problèmes de fond



syrie 

La coalition internationale de nouveau 
visée par des roquettes

L’Ukraine s’attend à une détérioration 
sur le front vers la mi-mai

La Corée du Nord tire de nouveau un missile 
balistique, selon Séoul

Une base en Syrie 
de la coalition 
internationale 

antijihadistes a été visée par 
des roquettes lancées depuis 
l’Irak, première attaque du 
genre contre l’alliance militaire 
dirigée par Washington, 
imputée à des factions pro-
Iran après plusieurs semaines 
d’accalmie.
Cette attaque, qui n’a pas 
fait de victimes, survient 
sur fond de guerre dans la 
bande de Gaza entre Israël 
et le mouvement islamiste 
palestinien Hamas, qui a 
exacerbé les tensions entre 

leurs alliés respectifs dans la 
région.
Depuis la province de 
Ninive, dans le nord de l’Irak 
frontalier de Syrie, “des 
éléments hors-la-loi ont visé 
avec des roquettes une base de 
la coalition internationale en 
plein coeur du territoire syrien, 
(dimanche) aux alentours de 
21H50” (18H50 GMT), a 
annoncé une cellule média des 
forces de sécurité irakiennes 
dans un communiqué.
Une “vaste opération de 
recherche” a été lancée pour 
retrouver les auteurs des 
tirs, selon le communiqué, 

qui précise que les forces 
de l’ordre ont incendié un 
véhicule soupçonné d’être 
impliqué dans l’attaque.
Un responsable dans 
la province de Ninive, 
s’exprimant sous couvert de 
l’anonymat, a confirmé que 
“les tirs de roquettes” avaient 
été effectués depuis un secteur 
au nord de Mossoul, dans le 
district de Zummar.
Dans un bref communiqué 
envoyé à l’AFP, la coalition 
internationale a indiqué de 
son côté qu’un de ses avions 
de combat avait “détruit” en 
territoire irakien un lance-

roquette “par autodéfense” 
après “une attaque à la 
roquette ratée près d’une base 
de la coalition à Rmeilane” 

dans le nord-est de la Syrie.
“Aucun membre du personnel 
américain n’a été blessé”, a-t-
elle précisé.

La situation sur le 
front ukrainien va 
empirer autour de la 

mi-mai et début juin, qui 
sera une “période difficile”, 
a prévenu lundi le chef du 
renseignement militaire 
ukrainien Kyrylo Boudanov, 
sur fond de craintes d’une 
nouvelle offensive russe.
La Russie, qui est à l’initiative 
depuis l’automne 2023, a 
revendiqué lundi la conquête 
d’un village de l’Est ukrainien 
situé non loin de Vougledar, 
localité à la jonction des fronts 
Est et Sud, dont elle cherche à 
s’emparer depuis deux ans.
“N’allons pas trop dans les 

détails, mais il y aura une 
période difficile, à la mi-mai 
et début juin”, a prévenu M. 
Boudanov, interrogé sur l’état 
du front, dans une interview 
au service ukrainien de la 
BBC.
L’armée russe “mène une 
opération complexe”, a-t-il 
dit.
“Nous pensons qu’une 
situation plutôt difficile nous 
attend dans un futur proche. 
Mais il faut comprendre que 
ce ne sera pas catastrophique”, 
a estimé Kyrylo Boudanov.
“Armageddon ne se produira 
pas, contrairement à ce 
que beaucoup disent en ce 

moment. Mais il y aura des 
problèmes à partir de la mi-
mai”, a-t-il ajouté.
L’armée ukrainienne traverse 
une période délicate, confronté 
à une pénurie de nouvelles 
recrues et de munitions en 
raison de retards importants de 
livraisons d’aide occidentale, 
notamment américaine.
En face, les troupes russes, 
bien plus nombreuses et 
mieux armées, ne cessent de 
pousser à l’Est et revendiquent 
régulièrement la prise de petits 
villages dans le Donbass.
En février, Moscou s’est 
emparé d’Avdiïvka, une ville 
forteresse, et vise désormais 

la cité  stratégique de Tchassiv 
Iar.
Cette cité, perchée sur une 
hauteur, s’étend à moins de 
30 kilomètres au sud-est de 

Kramatorsk, la principale 
ville de la région sous contrôle 
ukrainien, qui est un important 
nœud ferroviaire et logistique 
pour l’armée ukrainienne.

La Corée du Nord a tiré 
un missile balistique 
vers la mer du Japon, 

a déclaré lundi l’armée sud-
coréenne, le dernier d’une 
série de tests effectués par 
Pyongyang depuis le début de 
l’année.
“La Corée du Nord a tiré un 
missile non identifié dans la 
mer de l’Est”, appelée aussi 
mer du Japon, a annoncé 
l’état-major interarmées de la 
Corée du Sud.
Plus tôt, le ministère de la 
Défense japonais avait signalé 
également un “probable tir de 
missile balistique” effectué 

par Pyongyang, dans un 
message publié sur le réseau 
social X.
Les garde-côtes japonais, 
citant le ministère de la 

Défense, ont indiqué peu 
après que le missile semblait 
être déjà retombé en mer.
Le missile est tombé en 
dehors de la zone économique 

exclusive (ZEE) du Japon, 
selon les médias japonais dont 
la chaîne publique NHK, citant 
des sources du gouvernement 
non identifiées.
Selon le site spécialisé NK 
News, basé à Séoul, “la 
brièveté du vol, probablement 
moins de dix minutes, indique 
que le lancement impliquait 
un missile balistique à courte 
portée (SRBM) ou un système 
de lance-roquettes multiple 
(MLRS) de 600 mm”.
Ce lancement intervient après 
la dissolution du système de 
surveillance des sanctions 
de l’ONU contre la Corée 

du Nord et son programme 
nucléaire, du fait d’un veto 
de la Russie au Conseil de 
sécurité de l’ONU.
La Russie a mis en mars son 
veto à un projet de résolution 
prolongeant d’un an le mandat 
du comité d’experts chargé de 
surveiller ces sanctions.
Pyongyang fait l’objet 
depuis 2006 d’une série de 
sanctions de l’ONU qui ont 
été renforcées plusieurs fois 
par la suite, mais a néanmoins 
poursuivi le développement 
de ses programmes nucléaires 
et d’armement.
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Mercato :
Baghdad Bounedjah tourne la page d’Al-Sadd

affaire usMa-Rsb :
Deux batailles juridiques attendent l’Algérie

Beaucoup craignaient que le 
buteur algérien Baghdad 
Bounedjah subisse une 

nouvelle baisse de forme en cette 
fin de saison. Étant l’un des cadres 
de l’équipe nationale, toujours 
convoqué sous la houlette de 
Vladimir Petkovic, le buteur algérien 
de 32 ans est loin d’avoir dit son 
dernier mot. Bien qu’il se dirige vers 
la fin de son aventure avec Al Sadd, 
le natif d’Oran devrait rebondir sans 
surprise en Arabie Saoudite du côté 
d’Al Shabab.
Baghdad Bounedjah a récemment 
fait du bruit en championnat qatari en 
s’offrant un superbe triplé contre Al 
Ahli, lors d’un match à sens unique 
pour son équipe, qui s’est conclu 
par une victoire écrasante 9 buts à 1. 
A deux jours de la fin de la saison 
en Qatar Stars League, un nouveau 
titre de Champion tend les bras au 
goleador algérien et ses coéquipiers. 
En effet, Al Sadd est actuellement 
leader du tableau (46 pts), avec 5 
points d’avance sur Al Rayyan et Al 
Gharafa, ses concurrents directs avec 
tous deux 41 points.
Bounedjah se dirige donc vers son 
4ème titre de Champion avec Al 
Sadd, et sans doute, son dernier 
trophée avec le club de Doha. En 
effet, l’attaquant de 32 ans arrive 
aux termes de son contrat avec son 
club iconique qu’il a rejoint en 2015, 

et la direction du club n’a pas dans 
ses plans une prolongation pour 
le Fennec, ce qui va contraindre 
Baghdad à rechercher un nouveau 
point de chute pour la saison 
prochaine.

Al-Shabab lui ouvre grand 
la porte

En réalité, trouver un nouveau club 
n’est pas vraiment un souci pour 
Bounedjah. L’international algérien 
(69 sélections, 30 buts) connaît déjà 
sa prochaine destination, et devrait 
rejoindre Al-Shabab, actuel 9ème au 
classement de la Saudi Pro League 
cet été. Selon nos informations, le 
club saoudien aurait même déjà fait 
une première offre pour le champion 
d’Afrique 2019 cet hiver, qui devait 
être vendu par Al Sadd. Cependant, 
à cause d’un problème du TMS, le 
transfert n’a pas pu être fait et le fils 
d’El Bahia devra attendre quelques 
mois de plus avant de changer 
d’horizon.
Pour cet été, Al-Shabab ne compte 
pas laisser filer Bounedjah. Il serait 
question d’un deal de deux ans estimé 
à 12 millions d’euros. Le transfert en 
agent libre semble donc inévitable 
pour un joueur algérien, qui aura 
marqué à tout jamais l’histoire de 
l’un des plus grands clubs du Qatar, 
dépassant même le cap des 200 buts 
avec celui-ci, plus précisément 220 
buts en 246 matchs. Légendaire.

Le match non joué entre 
l’USMA et le RS Berkane 
dimanche dernier 

continue de faire parler de lui, 
les réseaux sociaux s’embrasent 
d’un côté comme de l’autre et 
après la fin du feuilleton sportif 
dans sa première phase abrité 
par notre pays, et en attendant 
la seconde manche prévue à 
Berkane le 28 de ce mois, c’est 
dans les coulisses que le bras 
de fer va se poursuivre, plus 
exactement dans les couloirs des 
tribunaux.
La correspondance reçue par 
la FAF dimanche en cours de 
journée, en provenance de la 
commission des recours de la 
CAF et qui a confirmé la première 
décision prise par la commission 
des compétitions interclubs, 
autorisant le RSB à jouer avec 
ses maillots bloqués à l’aéroport 
par les douanes algériennes, a 
chamboulé les plans de l’USMA 
et surtout de la FAF qui misait 
sur une réponse favorable qui 
aurait exercé une pression sur 
les visiteurs, les poussant peut-
être à jouer le match, finalement, 
la CAF a refusé l’appel introduit 
par la FAF, et Berkane a continué 
l’exécution de son programme 
machiavélique qui met en 
suspens le dossier de ce match 
aller.

Seulement, du côté de la FAF on 
ne perd pas de temps. Selon une 
source digne de foi, la fédération 
a continué le processus déjà 
commencé dans le but de 
prouver au monde que la position 
algérienne vis-a-vis de la carte 
géographique controversée, 
et ce, en saisissant le TAS de 
Lausanne, un recours a donc été 
interjeté, il s’agit du premier qui 
pourrait être suivi par d’autres. 
Cette fois, la FAF a rassemblé 
les textes disponibles dans les 
différents statuts et règlements 
des instances mondiales, 
olympiques ou continentales 
qui interdisent l’utilisation de la 
politique dans le sport, les textes 
déjà partagés par nos soins, ou 

même des antécédents ont été 
relatés, histoire de convaincre 
le tribunal, et ce, à travers une 
procédure d’urgence, visant à 
gagner du temps, car, en cas de 
retour positif, le TAS va annuler 
la décision de la commission des 
recours de la CAF, ce qui serait 
un coup dur pour l’instance de 
Motsepe, qui aura à trouver une 
solution à ce match, dans ses 
deux étapes aller et retour, un 
chamboulement des calendriers 
de la compétition devrait être 
enregistré.
Entre-temps, l’USMA attendra 
aujourd’hui d’un moment à 
l’autre la décision de la CAF 
concernant le résultat de son 
match non joué dimanche, la 

confédération a reçu les rapports 
des officiels, et c’est aujourd’hui 
au Caire qu’elle va statuer sur le 
sort de la partie, un sort qui risque 
d’être terrible, les Usmistes 
s’attendent évidemment à 
cela, au vu des décisions des 
deux commissions citées 
précédemment, une défaite sur 
tapis vert 2-0 serait prononcée, 
mais ça ne sera fini, cela ouvrira 
la voie à une autre bataille 
juridique que le club algérois 
va cette fois mener au lieu de la 
FAF, avec la même procédure 
que celle déjà effectuée par 
la fédération, un recours à la 
commission des recours de la 
confédération, celle-ci sera 
traitée dans un temps très court, 

et si la décision ne satisfait pas 
les Usmistes, ils devront saisir le 
TAS pour demander réparation, 
et là, un chevauchement aura lieu 
entre le dossier défendu par la 
FAF et ce deuxième dossier pris 
en charge par l’USMA, car si le 
TAS donne raison à la FAF dans 
l’affaire des maillots, l’USMA 
en sortira le grand bénéficiaire, 
et pourra asséner  un autre coup 
à la CAF, mais si le dossier de 
la FAF ne va pas au bout, les 
Rouge et Noir devront prendre 
une décision qui sera difficile, 
celle d’aller à Berkane tenter 
une remontada historique, ou 
bien boycotter la rencontre, une 
décision collégiale a laquelle 
toutes les parties concernées 
par cette affaire au niveau local 
vont participer,  une chose est 
sûre, l’Algérie qui veut faire de 
ce dossier une leçon pour toutes 
les nations ne lésinera pas sur 
les moyens et les efforts pour 
avoir gain de cause. Des écrits 
permanent, nous dit-on, sont 
envoyés à la FIFA, une sorte 
d’état des lieux afin de jouer 
la carte de la transparence et 
prouver à l’instance mondiale 
que la réaction algérienne est 
logique, légale car son but est de 
faire respecter la souveraineté de 
l’Algérie le plus grand pays du 
continent.
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ac Milan :
Zlatan Ibrahimovic veut placer Mark van Bommel 

sur le banc

Manchester city :
Bernardo Silva a choisi son prochain club

Courtisé par le FC 
Barcelone et le Paris 
Saint-Germain, 

Bernardo Silva a fait son 
choix. Et les nouvelles ne sont 
pas bonnes pour le club de la 
capitale.
Mêmes joueurs jouent encore. 
Il y a pratiquement un an, le 
FC Barcelone et le Paris Saint-
Germain se sont affrontés sur 
le terrain du mercato pour 
recruter Bernardo Silva. Menée 
par Luis Campos, l’écurie 
française avait les moyens et 
l’envie de le recruter, alors que 
les Catalans, qui avaient ses 
faveurs, ne pouvaient pas suivre 
financièrement. Finalement, 
aucun des clubs n’est ressorti 
vainqueur de ce duel. Et c’est 
Manchester City qui a remporté 
la partie puisque le Portugais 
est resté et a même prolongé 
jusqu’en juin 2026 avec les 
Skyblues.

Bernardo Silva ne rêve 
que du Barça

Un an plus tard, tout ce petit 
monde se retrouve pour disputer 
une nouvelle partie d’échecs. 

Mais cette fois-ci, les Citizens 
ne devraient pas s’en mêler 
puisque le joueur âgé de 29 
ans a clairement fait part de ses 
envies d’ailleurs. Conscients 
de sa volonté, les Anglais ne le 
retiendront pas, eux qui ont déjà 
fixé une clause libératoire de 58 
M€. Un montant qui ne sera pas 
un problème pour le PSG, qui va 
faire de sacrées économies avec 
le départ de Kylian Mbappé. 
Mais la perte du Bondynois, 
qui a déjà joué avec Bernardo 
Silva du temps de Monaco, est 
une mauvaise nouvelle pour le 
club français qui veut séduire le 
Portugais.
De toute façon, les champions 
de France ont très peu de 
chances de le convaincre. Sport 
explique que le FC Barcelone, 
qui rêve toujours de le signer 
que Xavi reste ou non, est en 
pole et presque seul au monde. 
En effet, le Portugais a toujours 
pour priorité de rejoindre le 
championnat espagnol et le 
Barça, comme l’an dernier. 
Il n’a pas changé d’avis. Il a 
même été conforté dans son 

choix. L’ancien joueur de 
Monaco, dont la famille veut 
changer d’air après plusieurs 
années passées à Manchester, a 
questionné Ilkay Gündogan, qui 
jouait avec lui à City; sur le club 
et la vie à Barcelone.
Il s’est renseigné et il est prêt 

à faire des sacrifices
Il en a fait de même avec d’autres 
amis ou encore ses compatriotes 
João Félix et João Cancelo, 
prêtés aux Culés cette saison. 
Le média catalan ajoute qu’il est 
parti visiter à plusieurs reprises 
Barcelone ces derniers mois, 
afin de prendre la température et 
se faire un avis. Et visiblement, 
il a été convaincu et a fait part 
de sa volonté de signer au 
FCB. D’ailleurs, il est même 
disposé à faire de gros efforts 
concernant son salaire. Il touche 
environ 10 millions d’euros par 
an à Manchester selon Sport. 
Il accepterait de gagner moins 
en Catalogne pour faciliter son 
arrivée.
Un allié de taille pour les 
pensionnaires du Camp Nou, 
qui vont également devoir 

boucler une ou plusieurs ventes 
pour financer cette opération. 
Mais ils ont bon espoir, d’autant 
qu’ils pensent que les Skyblues 
ne se montreront pas trop durs 
lors des négociations pour 
faciliter le départ d’un bon soldat 
comme Bernardo Silva. Tout 

cela ne fait donc pas les affaires 
du Paris Saint-Germain, qui le 
courtise depuis plusieurs années 
maintenant. Mais le Portugais a 
tranché. Sauf retournement de 
situation ou problème du côté 
du Barça, il enfilera la tunique 
blaugrana en 2024-25.

Alors que l’AC Milan 
n’a plus rien à jouer 
cette saison, la direction 

milanaise prépare l’après-Pioli 
et le profil de Mark van Bommel 
gagne en popularité au sein du 
club milanais.
Au lendemain de la défaite 
de l’AC Milan dans le Derby 
della Madonnina contre le 
rival milanais de l’Inter (1-2), 
l’heure est à la réflexion du côté 
des Rossoneri, alors que les 
joueurs de Stefano Pioli n’ont 
plus aucune compétition à jouer 
dans cette saison déjà assurée 
d’être blanche et vierge de tout 
trophée : élimination en phases 
de groupes de la Ligue des 
Champions, élimination en quart 
de finale de la Ligue Europa 
contre l’AS Roma, élimination 
en Coppa face à l’Atalanta et 
dauphin traumatisé des nouveaux 
champions d’Italie, l’Inter Milan. 
Quelques minutes après le sacre 
des Nerazzurri, Stefano Pioli, sur 
un siège éjectable et largement 
critiqué, a été invité à répondre à 
des questions sur son futur à la 
tête du club milanais, alors que 
son contrat prendra fin en juin 
2025 : «Le cycle est terminé ? 
Je ne sais pas. Je vais bien, je 
travaille bien, l’équipe a une 
marge de progression. J’habite 
à Milan et je voyais bien qu’il 
y a 14 mois, Simone Inzaghi 
valait presque la peine d’être 

jeté d’après certains et puis 
regardez ce qu’il a fait ensuite, 
nous ferons les bilans à la fin de 
l’année», a déclaré. Mais derrière 
cette communication, l’avenir du 
tacticien italien s’écrit loin, très 
loin de la Lombardie.
Voilà désormais plusieurs mois 
que Stefano Pioli est remis en 
question par les tifosi et les 
journalistes milanais. S’il était 
parvenu à remodeler un peu 
son groupe, les deux dernières 
semaines semblent avoir marqué 
un divorce assuré à la fin de la 
saison. Selon les informations de 
la presse italien, la direction de 
l’AC Milan va bien se séparer de 
son entraîneur. Depuis plusieurs 
profils ont été mentionnés : de 
Thiago Motta à Antonio Conte 
en passant par Xavi, Unai Emery, 
Sérgio Conceição, Roberto De 
Zerbi, Julen Lopetegui ou encore 
Raffaele Palladino. Mais un nom 

s’est récemment invité sur la liste 
et il pourrait bien griller la priorité 
à la concurrence. En effet, selon 
nos informations, Mark van 
Bommel est en train de marquer 
beaucoup de points en interne, au 
sein des dirigeants milanais, au 
point où certaines têtes pensantes 
le considèrent comme la nouvelle 
cible prioritaire, voire même le 
favori évident à la succession de 
Stefano Pioli. S’il est encore trop 
tôt pour parler de négociations 
avancées, des premiers pas ont 
été réalisés ces derniers jours.

Zlatan pousse en interne !
À la tête du Royal Antwerp 
en Belgique depuis mai 2022, 
Mark van Bommel (47 ans) fait 
partie de cette nouvelle vague de 
jeunes entraîneurs qui montent 
en Europe. Passé par les bancs du 
PSV Eindhoven, où il a empoché 
de solides résultats, puis du VfL 
Wolfsbourg, l’ancien milieu 

de terrain a surtout connu une 
incroyable épopée à Anvers. En 
effet, il a mené le club belge à un 
formidable triplé Championnat 
- Coupe - Supercoupe la saison 
passée. Sous contrat jusqu’en 
juin 2025, son cycle au Royal 
Antwerp semble vivre ses 
derniers mois, alors que l’équipe 
anversoise est aujourd’hui 
classée à une anecdotique 5ème 
position (sur six places) des 
Playoffs de Jupiler League. 
Malgré ces résultats en deçà, 
Mark van Bommel a bien 
frappé dans l’œil de la direction 
milanaise et surtout du conseiller 
sportif, Zlatan Ibrahimović. En 
effet, d’après nos indiscrétions, 
c’est le géant suédois qui 
pousse en interne pour installer 
un entraîneur qu’il connait et 
qu’il a côtoyé de près quand les 
deux hommes étaient encore en 
activité. Avec un rôle décisionnel 
toujours plus grandissant auprès 
du propriétaire américain Gerry 
Cardinale, Zlatan Ibrahimović 
espère bien que sa demande 
sera respectée. Des premiers 
contacts informels ont d’ailleurs 
eu lieu entre le Néerlandais et le 
Suédois. L’actuel entraîneur de 
l’Antwerp serait même enclin 
à accepter un contrat de deux 
saisons pour prendre la tête du 
projet de transition opérée à 
Milan.
Néanmoins, la situation ne 

s’annonce pas simple puisque le 
profil de Mark van Bommel ne fait 
pas encore l’unanimité et Gerry 
Cardinale souhaite prendre son 
temps et choisir un tacticien qui 
mettra tout le monde d’accord. 
Selon nos informations, une 
grande réunion aura lieu dans les 
prochains jours avec l’intégralité 
de la direction milanaise à savoir 
Geoffrey Moncada (directeur 
technique), Giorgio Furlani 
(directeur général) et Zlatan 
Ibrahimović (conseiller sportif) 
aux côtés de Gerry Cardinale 
dans le but de réduire la liste 
finale des candidats à trois 
profils d’ici à la fin de la semaine 
prochaine. En attendant, l’ancien 
buteur du Paris Saint-Germain va 
continuer sa propagande auprès 
des différents membres de la 
direction, toujours persuadé que 
le système de Mark van Bommel 
en 4-3-3 serait la meilleure des 
solutions pour panser toutes les 
plaies des Rossoneri. En tout cas, 
ça bouge en coulisses et Gerry 
Cardinale, qui aura le dernier 
mot sur ce dossier, ne change pas 
d’avis et souhaite un entraîneur 
totalement impliqué dans le 
projet sportif, notamment sur 
le mercato d’été. La proximité 
assumée et les relations cordiales 
entre van Bommel et Ibrahimović 
peuvent jouer dans la balance.
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L’intelligence organoïde, promesse ou utopie ?

Netflix utilise en secret des images générées
 par IA dans ses documentaires

Février 2023, un groupe 
international d’une 
vingtaine de chercheurs 

appartenant à des institutions 
de renom - l’université John 
Hopkins de Baltimore et celle 
de Californie (UCLA) à San 
Diego aux Etats-Unis, ou encore 
l’université de Melbourne 
en Australie - publie dans la 
revue scientifique Frontiers 
in Science un article qui va 
défrayer la chronique. Intitulé 
« Intelligence organoïde : la 
nouvelle frontière de la bio-
informatique et de l’intelligence 
dans une boîte (de Petri) », ce 
manifeste annonce l’émergence 
d’une nouvelle discipline, 
l’Intelligence organoïde (IO), 
au carrefour de la biologie, de la 
biophysique, de l’informatique 

et de l’électronique. Avec cette 
IO, nommée ainsi pour faire 
pendant à l’IA (Intelligence 
artificielle), les auteurs 
annoncent ni plus ni moins 
l’avènement, à une échéance 
non définie, d’une nouvelle 

informatique biologique fondée 
sur des organoïdes cérébraux, 
formés de neurones vivants 
issus de cellules humaines, et 
exploitant leur capacité inédite 
de calcul et d’apprentissage. 
Promesse ou utopie ? A-t-on 

affaire à des visionnaires qui 
anticipent une future révolution, 
ou à des rêveurs qui survendent 
une science fiction un peu 
effrayante ?

L’ère des cérébroïdes

Petit retour en arrière. Dix ans 
plus tôt, à Vienne en Autriche, les 
premiers organoïdes cérébraux 
en trois dimensions dérivés 
de cellules souches humaines 
apparaissent dans le laboratoire 
de l›Institut de biologie 
moléculaire de Jürgen Knoblich 
sous les yeux émerveillés d›une 
jeune américaine, Madeline 
Lancaster. S›appuyant sur les 
travaux du japonais Yoshiki 
Sasai, elle a mis au point une 
méthode pour que des amas de 
quelques milliers de cellules 
souches à l›état embryonnaire 

se transforment en une petite 

boule translucide contenant des 

neurones structurés en couches, 

comme dans le cerveau. Pour 
cela, elle a placé l›amas de 

cellules dans une goutte de 

Matrigel, un gel nourrissant 

qui les a aidées à se structurer 
en 3 dimensions. Elle raconte 
: « C›était très excitant. Nous 
pouvions désormais concevoir 

des organoïdes de cerveau pour 
étudier des grandes questions 
non résolues, comme les 

différences de développement 

entre le cerveau humain et celui 

des grands singes, ou l›effet 

de certaines maladies sur les 

cellules neurales ».

Le milieu de l’audiovisuel 
s’empare progressivement de 
l’intelligence artificielle, pour 
le meilleur... et pour le pire. 
Récemment, Netflix aurait utilisé 
de fausses images générées par 
IA pour illustrer l’un de ses tout 
nouveaux documentaires et ce, 
sans le préciser. Une pratique 
qui n’a pas vraiment plu à ses 
utilisateurs.
Démêler le vrai du faux devient 
de plus en plus compliqué. Dotée 
de facultés impressionnantes, 
comme reproduire à la 
perfection la voix de n’importe 
qui ou encore générer des 
images extrêmement réalistes 
qui n’ont pourtant jamais existé, 
l’IA évolue et devient de plus 
en plus performante, et ce, à 
une vitesse fulgurante. Ces 
capacités peuvent facilement 
induire le grand public en erreur 
et une utilisation non cadrée de 
ces nouvelles technologies peut 
poser de véritables problèmes 
éthiques quant aux informations 
qui sont quotidiennement 
délivrées.

Netflix et ses fausses images 
Un exemple tout récent avec 
Netflix. La plateforme de 
streaming sort ce 10 avril un 
nouveau documentaire : Les 
Vérités de Jennifer, un true crime 
d›1 heure 30 qui revient sur une 
affaire criminelle qui a secoué 
le Canada en 2010. On parle 
de l›histoire de Jennifer Pan, 
une jeune femme condamnée 
en 2014 pour le meurtre de 

sa mère et pour tentative de 
meurtre sur son père. Pour 
illustrer la personnalité « 
pétillante, heureuse, confiante 
et très authentique » de Jennifer, 
comme la décrit l›une de ses 
amies de lycée, il semblerait 
que Netflix ait utilisé des 
images générées par IA. En 
tout cas, c›est ce que certains 
téléspectateurs reprochent à 
la plateforme. Doigts mutilés, 
traits du visage déformés, objets 
transformés en arrière-plan... 
Certaines images qui illustrent 
Jennifer Pan présenteraient 
des caractéristiques d›une 
photo générée par intelligence 
artificielle. Une pratique qui 
peut paraître mensongère 
puisqu›aucune annotation ne 
vient signaler que ces images 
sont fausses.
Netflix ne serait pas la seule 

plateforme à avoir utilisé des 
images générées par IA dans 
l’une de ces productions. La 
chaîne de télévision américaine 
HBO est également accusée 
de l›avoir fait dans l›un des 
épisodes de l›une de ses 
séries phares : True Detective. 
Plusieurs téléspectateurs 
auraient en effet remarqué 
qu›HBO présentait d4étranges 
posters de véritables groupes 
musicaux en arrière-plan dans 
une séquence, des affiches qui 
présentaient elles aussi plusieurs 
caractéristiques trahissant leur 
origine artificielle.

IA et production 
journalistique

Néanmoins, il faut relever une 
chose très importante. Il s’agit 
là de deux productions avec une 
finalité bien différente : d’une 
part, True Detective de HBO, une 

fiction qui a pour but de divertir 
et d’autre part, Les Vérités de 
Jennifer réalisé par Netflix, un 
documentaire qui a pour objectif 
d’informer le grand public sur 
un fait divers qui a fait l’actualité 
il y a plusieurs années. Alors 
plusieurs questions se posent : 
ne dénature-t-on pas la nature 
première d’un documentaire 
lorsqu’on relaye de fausses 
images sans en avertir le public 
? Et puis utiliser des éléments 
issus du réel et les bricoler 
afin qu’ils correspondent à un 
récit ne s’apparente-t-il pas 
à manipuler la réalité ? Pour 
l’instant, HBO et Netflix n’ont 
pas répondu à ces accusations, 
mais il est évident qu’il devient 
urgent de réglementer davantage 
l’utilisation des intelligences 
artificielles dans les productions 
audiovisuelles.

Les avancées spectaculaires 
de l’IA

Il est de plus en plus difficile 
de faire la différence entre une 
image générée par IA et un 
véritable cliché. L’intelligence 
artificielle devient de plus en 
plus performante. La preuve : 
la démo d’une toute nouvelle 
chaîne d’information censée 
être lancée dans les prochains 
mois aux États-Unis. Baptisée 
Channel 1, cette plateforme se 
décrit comme la toute première 
chaîne télévisée d’informations 
qui sera à 100 % générée par 
IA. Dans une de ses vidéos 
de présentation, Channel 1 

donne un avant-goût sidérant 
de ce à quoi devrait ressembler 
leur futur JT. Mimiques, voix, 
gestuelle... tous les présentateurs 
que vous pouvez voir sur cette 
démo semblent réels alors 
qu’ils ne le sont pas. L’IA 
ajuste même le mouvement des 
lèvres de ces faux journalistes 
en fonction de la langue qu’on 
lui demande de leur faire parler. 
Une démonstration vraiment 
bluffante.
Mais attention ! Channel 1 
affirme vouloir récupérer les 
dépêches des grandes agences, 
qui ont de vrais journalistes sur le 
terrain, les réorganiser et les faire 
lire à ses présentateurs virtuels 
afin qu’ils puissent délivrer une 
information correcte. Et c’est là 
que se trouve toute la différence 
entre le documentaire Netflix 
et les futures productions de 
Channel 1 : une transparence 
vis-à-vis des outils utilisés afin 
de délivrer l’information. Face à 
l’énorme pouvoir que peut avoir 
une image, il est nécessaire que 
le public sache directement face 
à quel type de cliché il se trouve. 
En attendant que tous les médias 
soient régis par une même 
législation en ce qui concerne 
l’utilisation d’intelligence 
artificielle, soyez vigilant à tous 
les contenus que vous pouvez 
voir ou entendre sur le net.
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Le potassium est un 
minéral indispensable 
à la bonne marche de 

l’organisme. Il participe en effet 
au fonctionnement normal de la 
fonction musculaire, notamment 
cardiaque, du système nerveux 
ou encore de la pression 
sanguine. Voici l’impact d’un 
taux anormal de potassium 
sur votre corps et les solutions 
pour ne pas avoir de carence.
Autrefois appelé kalium, le 
potassium est majoritairement 
absorbé lorsqu’une personne 
consomme des aliments ou des 
boissons contenant ce minéral. 
Il permet de maintenir le corps 
en bonne santé, c’est pourquoi 
il est important de maintenir 
un bon taux de potassium, 
ni trop élevé ni trop faible.
1. Qu’est-ce que le potassium 

et quel est son rôle dans le 
corps ?

Le potassium est un minéral, 
tout comme le calcium, le 
magnésium ou encore le sodium. 
Il est présent en grande quantité à 
l’intérieur de nos cellules. Il leur 

permet de bien fonctionner en 
maintenant l’équilibre hydrique, 
c’est-à-dire la quantité d’eau 
présente dans chaque cellule. 
Par ailleurs, le potassium a 
un rôle essentiel au sein du 
corps, car il remplit plusieurs 
missions bien concrètes :

Il contribue à la transmission 
des impulsions nerveuses et 
à la contraction musculaire, 
y compris la contraction 
du muscle cardiaque, ce 

qui permet de maintenir un 
rythme cardiaque normal.
Il favorise la synthèse des protéines 
et le métabolisme du sucre.
Il aide l’organisme à 
absorber le calcium, pour 
une bonne santé osseuse.
Il participe au bon 
fonctionnement des reins.

2. Taux de potassium trop 
faible ou trop élevé : quels 

risques ?
Maintenir un taux normal de 
potassium dans l’organisme est 

important. Un taux de potassium 
trop bas, appelé hypokaliémie, 
ou trop haut, appelé 
hyperkaliémie, peut causer 
des troubles parfois sévères. 
Comme l’indique le Réseau 
français des centres régionaux de 
pharmacovigilance (RFCRPV), 
la prise de médicaments peut 
être à l’origine de ces taux 
anormaux. Des troubles rénaux 
peuvent aussi être en cause. En 
cas d’hypokaliémie, à savoir un 
faible taux de potassium dans 
le sang, plusieurs symptômes 
peuvent apparaître. Cela peut 
se manifester par des crampes 
musculaires, une constipation, 
une production importante 
d’urine ou encore une forte 
fatigue. Des troubles du rythme 
cardiaque peuvent apparaître 
dans les cas les plus sévères.
L’hyperkaliémie, c’est-à-dire un 
taux trop important de potassium, 
peut aussi nuire à la santé. 
Les symptômes peuvent alors 
être une faiblesse musculaire, 
des douleurs thoraciques et 
abdominales, des palpitations 

cardiaques ou encore des troubles 
digestifs. Une hyperkaliémie 
sévère peut provoquer un arrêt 
cardiaque. Dans tous les cas, 
un suivi par un professionnel 
de santé et une prise en charge 
adaptée sont indispensables.
3. Quelles sont les sources de 

potassium ?
L’Organisation Mondiale de la 
Santé recommande d’ingérer au 
moins 3 510 mg de potassium 
par jour pour un adulte. Pour 
absorber une quantité suffisante 
de potassium et se maintenir en 
bonne santé, il est tout d’abord 
conseillé de manger cinq fruits 
et légumes par jour. Cela permet 
également d’avoir tous les 
apports nécessaires en vitamines, 
en fibres et en antioxydants. Il faut 
aussi savoir que le potassium peut 
se retrouver en grande quantité 
dans d’autres aliments, comme :
les pommes de terre avec leur peau ;
les haricots secs ;
les poissons et les fruits de mer.

Quel est le rôle du potassium dans le corps ?

Essentiel au bon 
fonctionnement de 
l’organisme, le foie est 

un organe vital dont il faut 
prendre soin. Pour y parvenir, 
cela nécessite notamment de 
surveiller son alimentation. 
Un gastro-entérologue 
américain a notamment dévoilé 
8 boissons à consommer 
au petit-déjeuner pour 
ménager sa santé hépatique.
Le foie, qui fait partie de 
l’appareil digestif, est l’un des 
organes le plus volumineux 
de l’organisme. Chez l’adulte, 
il peut peser jusqu’à 1,5 kg. Il 
assure de nombreuses fonctions 
vitales telles que recueillir et 
filtrer le sang provenant des 
intestins, produire la bile pour 
aider l’intestin grêle à digérer 
et à absorber les graisses, 
mais aussi décomposer les 
autres toxines présentes dans 
le sang afin que ces substances 
puissent être évacuées du 
corps par les selles ou l’urine.
C’est pourquoi il est essentiel 
de tout mettre en œuvre 
pour préserver sa santé 
hépatique. Dans une récente 

vidéo publiée sur son compte 
Instagram, le Dr Joseph 
Salhab, gastro-entérologue 
également connu sous le nom 
de @thestomachdoc sur les 
réseaux sociaux, a partagé 
huit boissons qu’il est bon 
d’intégrer à son petit-déjeuner 
pour prendre soin de son foie.
Quelles sont les 8 boissons à 
privilégier au petit-déjeuner 

pour ménager son foie ?
Miser un petit-déjeuner sain 
pour votre foie est le nouvel 
objectif que vous vous êtes fixé 
? Voici huit boissons conseillées 
par ce gastro-entérologue, qui 
vous permettront d’y arriver.

Le chocolat chaud noir
Vous souhaitez démarrer votre 
journée avec une boisson 
chaude sucrée, sans pour 
autant mettre en péril la santé 
de votre foie ? Pour cela, le 
gastro-entérologue conseille 
de déguster un chocolat chaud 
avec “une teneur en cacao 
d’au moins 70 %”. En effet, 
selon la table de composition 
nutritionnelle des aliments 
Ciqual, on retrouve du zinc 
(3 mg/100 g) et du cuivre (1,6 

mg/100g ) dans le chocolat 
noir, des nutriments qui aident 
à renforcer l’effet antioxydant 
de cette douceur chocolatée.

L’expresso
Aussi surprenant que cela 
puisse paraître, la composition 
du café aiderait à préserver 
une bonne santé hépatique. 
En effet, le gastro-entérologue 
conseille même de consommer 
un expresso le matin au petit-
déjeuner, car il est “le café 
avec l’une des teneurs en 
antioxydants les plus élevées”.

Le thé noir
Les bienfaits associés à la 
plupart des thés proviennent 
des polyphénols, qui sont 
des puissants antioxydants 
pouvant aider à lutter 
contre les radicaux libres.

Le jus de cranberry
Réputés pour leur capacité 
à limiter les infections 
urinaires, les jus de canneberge 
sont également une source 
importante d’antioxydants. Ils 
sont riches en flavonoïdes et 
polyphénols, des antioxydants 
qui aident à lutter contre les 
radicaux libres. Ce jus favorise 

également un meilleur bien-
être digestif notamment avec 
“les proanthocyanidines 
qui améliorent la diversité 
des bactéries intestinales”, 
comme l’explique le 
gastro-entérologue.

Le jus de baies
Fraise, framboise, cassis, 
myrtille… Les baies sont 
des fruits rouges, dont «la 
teneur en antioxydants est 
l’une des plus élevée» selon 
le gastro-entérologue. Ainsi, 
en consommer chaque matin 
sous forme de jus permet de 
préserver le foie d’un possible 
vieillissement cellulaire. De 
plus, les baies contiennent peu 

de sucre ce qui fait d’elles un 
allié sain pour le petit-déjeuner.

Le jus de grenade
Fruit du grenadier, la grenade 
est riches en antioxydants, 
comme l›explique l›expert. 
Elle aide ainsi le foie à 
se libérer de ses toxines.

Le jus de betterave
Si son goût ne fait pas 
l›unanimité, la betterave est un 
légume pourtant très riche en 
fibres et en antioxydants. Elle 
aide notamment le foie à se 
protéger des inflammations. Si 
vous décidez de boire un verre 
de jus de betterave chaque 
matin, cela contribuera à 
préserver votre santé hépatique.

7 boissons à privilégier au petit-déjeuner pour prendre soin de son 
foie, selon ce gastro-entérologue
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Pour retirer la colle ou les 
étiquettes des bocaux en 
verre, il existe plusieurs 

solutions. Avec un sèche-
cheveux, de l’eau savonneuse 
ou encore de l’huile d’olive, on 
vous explique tout.

Lorsqu’on souhaite mettre 
des aliments dans des bocaux 
pour éviter les emballages, 
alors le mieux est de faire de la 
récupération. Inutile d’acheter 
des bocaux ou des bouteilles 
en verre en magasin, alors que 
vous pouvez en garder après 
avoir acheté des sauces tomate, 
des haricots verts ou même 
des limonades : il faut juste 
s’assurer de leur herméticité. 
Le problème, c’est que parfois, 
les étiquettes présentes sur 
les bocaux ont du mal à partir. 
C’est assez agaçant parce que 
les doigts se collent dès qu’on 
y touche, tout comme les 
différentes saletés et poussières. 
En bref, mieux vaut se défaire 
de cette colle et pour cela, il 
existe plusieurs astuces.

Produit pour les vitres, sèche-

cheveux, huile : comment retirer 
de la colle du verre ?

Parfois, il faut essayer plusieurs 
techniques pour retirer une 
étiquette ou de la colle d’un 
bocal en verre, car les matériaux 
utilisés pour coller les étiquettes 
ne sont pas toujours les mêmes.

Eau savonneuse

Si l’étiquette ne vous semble 
pas entièrement collée au pot, 
parfois il suffit simplement d’un 
peu d’eau savonneuse chaude 
pour retirer de la colle. Vous 
pouvez laisser tremper le bocal 
dans l’eau 10 ou 15 minutes. Si 
vous avez une éponge un peu 
usagée, il suffit ensuite de gratter 
l’endroit où il y a la colle. Si ça 
ne part pas, alors il faut essayer 
une autre technique.

Sèche-cheveux

Le sèche-cheveux est un moyen 
original mais particulièrement 
efficace pour retirer une 
étiquette et de la colle sur 
un bocal ou une bouteille en 
verre. Pour cela, vous pouvez 
allumer votre sèche-cheveux 
au niveau le plus chaud puis 

passez l’appareil sur l›étiquette 
concernée, comme le montre le 
compte Tiktok @stellanoodeco. 
N’hésitez pas à faire des ronds 
autour de l›étiquette pour que 
toute la colle soit chauffée.

Huile végétale

Une autre astuce, partagée par 
le compte Tiktok @10.trucs.
et.astuces consiste à appliquer 
généreusement de l’huile 
végétale sur la colle avec un 
papier absorbant. «On laisse 
agir 10 à 15 minutes pour 
ensuite frotter avec un chiffon 
pour enlever toute la colle», 
indique Mathieu, propriétaire 
de ce compte. Il suffit ensuite de 
rincer le tout avec un peu d’eau 
et de savon, puis de sécher.

Produit pour laver les livres

Une autre technique pour retirer 
de la colle sur un bocal en verre 
consiste à utiliser du produit 
pour les vitres. Pulvérisez 
le produit sur l’ensemble de 
l’étiquette, n’hésitez pas à être 
généreux. Ensuite, posez un 
papier absorbant sur l’étiquette 
puis ajoutez encore du produit. 

Vous pouvez laisser agir pendant 
15 minutes et tadam. Il n’y a plus 
qu’à frotter légèrement avec le 
papier pour voir l’étiquette et la 
colle partir.

Comment nettoyer 
efficacement l’intérieur d’un 

bocal en verre ?

Si vous venez de récupérer 
des bocaux et que vous voulez 
les nettoyer, il y a plusieurs 
solutions. Si vous avez un lave-
vaisselle, alors vous pouvez 
les mettre dedans, ça va les 
laver en profondeur. Si vous 
n›en n›avez pas, alors l’une 

des solutions consiste à mettre 
de l›eau chaude et du gros sel 
dedans et à mélanger le tout 
vigoureusement. Il n›y a plus 
qu›à rincer avec de l›eau chaude 
et sécher.

Vous pouvez aussi simplement 
laisser tremper quelques dizaines 
de minutes votre bocal dans de 
l’eau chaude savonneuse. Enfin, 
si vous êtes plutôt un adepte 
du vinaigre blanc, alors vous 
pouvez en mélanger avec de 
l’eau à l’intérieur du bocal puis 
laissez reposer. Mélangez et 
rincez avec de l’eau chaude.

Vous ne parvenez jamais à savoir 
qu’est-ce qui différencie la 
semoule du couscous ? Rassurez-
vous, vous êtes loin d’être le seul 
et on ne peut pas dire que les 
recettes et les grandes surfaces 
vous facilitent la tâche, car on y 
trouve tout et son contraire. Pour 
mettre fin à vos interrogations, 
on vous explique ce qui les 
diffère.

Vous prévoyez de concocter 
un couscous marocain pour 
la première fois, mais il y a 
un ingrédient qui vous pose 
un problème : la semoule. Sur 
certaines recettes, on parle bien 
de semoule, sur d’autres de 
couscous et vous ne savez plus 
sur quel pied danser. Y a-t-il une 
différence entre la semoule et le 
couscous ? Si oui, laquelle ? Voilà 
une question qui paraît anodine, 
mais qui a en réalité toute son 
importance lorsqu’on prépare ce 
plat emblématique de la cuisine 
marocaine. C’est pourquoi, nous 
avons réuni pour vous, tous les 
éléments de réponse qui vous 
permettront, nous l’espérons, d’y 
voir plus clair !

Préparation du couscous : 
quelle est la différence entre 

du couscous et de la semoule?
Pour comprendre ce qui 
différencie la semoule du 
couscous, il est utile de savoir 

ce que c’est et quels sont leurs 
usages en cuisine. La première 
est ce que l’on obtient à partir 
de céréales de blés durs broyés. 
Dans le commerce, on retrouve 
plusieurs variétés de semoule, 
«fine ou moyenne», cela 
correspond au volume du grain. 
De façon générale, on privilégie 
l’utilisation de la semoule pour 
des préparations sucrées comme 
des gâteaux ou des pains. C’est 
indispensable pour confectionner 
de délicieux makrouts, ghribias 
ou encore des basboussas.

En ce qui concerne le couscous, 
c’est un ingrédient élaboré à 
partir de semoule moyenne 
mélangée avec de l’eau. Et c’est 
là toute la différence entre ces 
deux ingrédients, le couscous 
est donc un produit transformé 
dérivé de la semoule. On l’utilise 
davantage dans des recettes 
salées comme le tajine et bien 
sûr le couscous. C’est aussi 
idéal en accompagnement d’une 
viande ou d’un poisson quand on 
en a marre des pâtes, du riz et des 
pommes de terre.

Blé dur, orge, manioc, riz : 
quels sont les différents type 

de semoule ?
Si la semoule de blé dur est 
celle que l’on aperçoit le plus 
souvent dans les rayons de notre 
supermarché, il existe pourtant 

plusieurs autres variétés. Ce 
qui est plutôt pratique quand 
on est intolérant au gluten 
ou que l’on souhaite alléger 
certaines préparations. Voici un 
récapitulatif de tous les différents 
types de semoule que l’on peut 
trouver dans le commerce :

La semoule de blé dur ;

La semoule d’épeautre ;

La semoule d’orge ;

La semoule de maïs ;

La semoule de sarrasin ;

La semoule de manioc.

Est-ce que la semoule est une 
céréale ?

Contrairement à ce que l’on 

pourrait croire, la semoule n’est 
pas une céréale. Elle ne fait donc 
pas partie de la longue liste des 
céréales complète comme le riz, 
l’épeautre, le millet ou encore le 
blé. Elle est en réalité un produit 
transformé issu du blé dur ou 
d’autres types de céréales et fait 
de ce fait partie de la famille 
des féculents. C’est pour cette 
raison que l’on appelle ça de la 
«semoule de blé dur» ou de la 
«semoule de maïs».

Cuisson à l’eau, au micro-
ondes... : comment faire cuire 

de la semoule ?
La meilleure façon de cuire 
de la semoule, c’est dans un 
couscoussier, mais si on n’en 
possède pas dans sa cuisine, 
on peut le faire de manière 
différente. La plus simple, c’est à 
l’eau, tout le monde (ou presque) 
est équipée d’une casserole chez 
soi. Il vous suffit de la faire 
chauffer avec un peu de sel et 
lorsque l’eau bout, retirez-la du 
feu et versez-y votre semoule. 
Ajoutez un peu d’huile d’olive 
et mélangez pendant 5 minutes. 
Attention, il est important 
d’avoir le même volume d’eau 
que de semoule. Ainsi, pour 
200 g de semoule crue, faites 
chauffer 200 ml d’eau.

Comment retirer une étiquette qui colle sur un bocal
 en verre ?

Quelle est la différence entre la semoule et le couscous ?



Sara Boueche

Le Festival du Film 
Méditerranéen d’Annaba 
organise une conférence 

spéciale inscrite sous «130 ans 
de cinéma italien à travers le 
regard des critiques».

Cette conférence sera animée 
par des critiques et chercheurs 
spécialistes du cinéma italien, 
de son histoire et des noms 
ayant développé ce cinéma. Ces 
conférenciers sont : Massimo 
Lechi, Oscar Iarussi et Jess 
Cumming. 

Depuis la projection des 
premiers films par les frères 
Lumière à Turin en 1896, le 
cinéma italien a évolué pour 
devenir une force majeure dans 
le monde du cinéma, avec des 
contributions significatives dans 
divers genres et mouvements 
cinématographiques.

Début du cinéma italien :

Les débuts du cinéma italien 

ont été marqués par les films 
muets, avec des réalisateurs 

comme Giovanni Pastrone et 

son épopée ‘’Cabiria’’ en 1914. 
Ces premiers films italiens ont 

jeté les bases d’une industrie 
cinématographique florissante, 
caractérisée par des récits 
épiques et des productions 
grandioses.

L’âge d’or du cinéma italien :

L’après-Seconde guerre 
mondiale a vu l’émergence de 
l’âge d’or du cinéma italien. 
Le néoréalisme italien, un 
mouvement cinématographique 
caractérisé par des 
représentations réalistes de la vie 
quotidienne, a émergé pendant 
cette période. Des réalisateurs 
comme Vittorio De Sica, Roberto 
Rossellini et Federico Fellini 
ont produit des chefs-d’œuvre 
du néoréalisme, tels que ‘’Le 
voleur de bicyclette’’, ‘’Rome, 
ville ouvert’’ et ‘’La Strada’’, 
ou encore ‘’Le Guepard’’,‘’La 
dolce Vita’’…

Le cinéma italien moderne :

Dans les années 1960 et 1970, 
le cinéma italien a continué 
d’évoluer avec des genres tels 
que les westerns spaghettis, la 
gialllos et les films de la comédie 
italienne. Des réalisateurs 
comme Sergio Leone, Dario 
Argento et Mario Monicelli ont 

apporté leur contribution à ces 
genres.

Dans les années récentes, le 
cinéma italien a continué de 
prospérer, avec des films comme 
‘’La Grande Bellezza’’ de Paolo 
Sorrentino, qui a remporté 
l’Oscar du meilleur film en 
langue étrangère en 2014, et 
‘’Call me by Your Name’’ DE 
Luca Guadagnino, qui a été 
acclamé par la critique. 

En célébrant les 130 ans du 
cinéma italien, nous rendons 
hommage non seulement son 
passé riche et varié, mais aussi à 
son présent dynamique et à son 
avenir prometteur. Le cinéma 
italien continue d’être une force 
créative majeure dans le monde 
du cinéma, avec une nouvelle 
génération de réalisateur 
et d’acteurs qui perpétuent 
la tradition d’excellence et 
d’innovation.  

L’avant-première du film 
documentaire «Ag Abkeda, 
Soleil de N’Ajjer», réalisé par 
Chafia Benarab, retraçant le 
parcours et la vie du moudjahid 
Ibrahim Ag Abekda, Chef de la 
résistance populaire au Tassili 
N’Ajjer et moudjahid au sein 
des rangs de la Révolution 
de libération nationale, a été 
projetée lundi soir à Alger, dans 
le cadre d’une série d’œuvres 
audiovisuelles qui documentent 
la Mémoire nationale et le 
parcours des symboles et héros 
de l’Algérie.

La projection du film s’est 
déroulée à la salle Ibn Zeydoun 
à Riad El Feth, en présence du 
ministre des Moudjahidine et 
des Ayants-droit, Laïd Rebiga, 
du ministre du Tourisme et de 
l’Artisanat, Mokhtar Didouche, 
de la Déléguée nationale à la 
protection de l’enfance, Meriem 
Cherfi, de l’Amenokal des 
Touaregs du Tassili N’Ajjer, 
El-Bakri Ghouma, et de la 
famille du moudjahid Ibrahim 
Ag Abkeda, de notables du 
Tassili N’Ajjer des wilayas 
d’Illizi et de Djanet, ainsi que de 
membres des deux chambres du 
Parlement, des moudjahidines et 
des artistes.

D’une durée de 1h10, cette 
œuvre historique jette la lumière 

sur la résistance dans la région 
du Tassili N’Ajjer, au sud-est de 
l’Algérie, contre la colonisation 
française au XIXe siècle et au 
début du XXe siècle, ainsi que 
sur la période de la Révolution de 
libération nationale, à travers le 
parcours du moudjahid Ibrahim 
Ag Abkeda (1885-1962), riche 
en lutte et combat, à l’instar 
des attaques menées contre les 
centres militaires et les convois 
d’approvisionnement coloniaux 
qui tentaient d’envahir le désert 
algérien vers le Niger et les 
régions d’Afrique de l’Ouest, 
mais se sont heurtés à une forte 
résistance des habitants de la 
région du Tassili N’Ajjer, outre 
les batailles menées depuis 1916 
comme «Tinehidhane», «Takt» 
et «Tit».

Ce documentaire dont le 
tournage s’est déroulé dans 
plusieurs localités des wilayas 
de Djanet et d’Illizi, étayé par 
des images d’archives sur fond 
de musique locale, a mis en 
évidence les principales étapes 
de la résistance des Touaregs 
du Tassili N’Ajjer sous la 
houlette du moudjahid Ibrahim 
Ag Abkeda, et ce jusqu’à 
la Révolution de libération 
nationale en 1954.

La réalisatrice du film a tenté de 
faire connaître la communauté 

conservatrice des Touaregs où 
a grandi le moudjahid Ibrahim 
Ag Abkeda, pétri des valeurs 
nationales et révolutionnaire, 
sa lutte contre le colonialisme 
français et les batailles menées 
aux côtés des hommes braves 
des tribus du Tassili N’ajjer, 
et ce à travers de nombreux 
témoignages livrés par des 
historiens comme Lahcen 
Zaghidi, des notables de la 
région et des intellectuels 
locaux.

Dans ce cadre, le ministre des 
Moudjahidine et des Ayants-
droit a souligné l’importance de 
ce documentaire historique dans 
la forme et le contenu, grâce 
notamment aux techniques 
utilisées dans sa réalisation, 
ajoutant qu’il s’agit «d’une 
œuvre exceptionnelle qui 
consacre les valeurs nationales 
et renforce le lien entre la 
génération d’hier qui a porté 
la bannière de la résistance, du 
djihad et de la libération et celle 
d’aujourd’hui, appelée à renouer 
avec les principes et valeurs 
de leurs aïeux et leur glorieuse 
histoire riche de symboles et de 
héros...».

«Le Chef Ibrahim avec sa 
personnalité hors-pair a 
marqué l’histoire moderne et 
contemporaine de l’Algérie, 

en dirigeant la résistance 
populaire et en combattant au 
sein des rangs de la révolution 
de libération nationale aux 
côtés de Cheikh Amoud et des 
hommes vaillants du Tassili et 
de l’Ahaggar, ayant  mené l’une 
des plus longues résistances au 
Grand Sud contre la colonisation 
française à la fin du 19e siècle et 
au début du 20e», a rappelé le 
ministre.

«Nos moudjahidine du Grand 
Sud ont remporté de nombreuses 
victoires et réussi à faire échouer 
les plans de l’ennemi visant à 
anéantir les valeurs et l’identité 
nationales», a-t-il ajouté.

«Le moudjahid Ibrahim Ag 
Abekda, ce modèle de la 
résistance et du patriotisme, 
a défendu, aux côtés de ses 
compagnons d’armes, sa terre 
et son honneur avec bravoure et 
courage» et prémuni les enfants 
de la région contre les «plans de 
christianisation», a affirmé M. 
Rebiga.

Le ministre a souligné, en outre, 
le rôle du moudjahid dans «la 
sensibilisation et la mobilisation 
durant la Glorieuse Révolution. 
A l’instar des enfants du Grand 
Sud, il avait son mot à dire face 
au colonisateur français et ses 
tentatives de séparer le Sahara 
algérien du reste du pays pour 

diviser les Algériens et porter 
atteinte à l’unité nationale».   

«Ces nobles positions ont 
apporté appui et soutien au 
Gouvernement provisoire la 
République algérienne (GPRA) 
lors des derniers rounds des 
négociations», a-t-il soutenu.

Pour le ministre, «L’Algérie 
a réalisé aujourd’hui, sous la 
conduite du Président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, plusieurs acquis dans 
différents domaines, en un temps 
record, grâce à une stratégie bien 
élaborée et à une vision éclairée, 
pour aller de l’avant dans la 
concrétisation des ambitions et 
objectifs des enfants du peuple 
algérien...».

De son côté, l’Amenokal 
du Tassili N’Ajjer, El-Bakri 
Ghouma a salué «l’intérêt 
particulier accordé par le 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, à la 
valorisation des hauts faits et 
de la résistance historique des 
enfants du peuple algérien», 
appelant la jeunesse algérienne 
à «s’attacher aux valeurs 
nationales, à s’intéresser à 
l’histoire et à ses symboles, et à 
se dresser  contre les complots 
quotidiens ourdis contre 
l’Algérie».     

Avant-première à Alger du documentaire 
«Ag Abkeda Soleil de N’Ajjer»

Festival du Film méditerranéen d’Annaba

Célébration des 130 ans du cinéma italien :
 Une rétrospective sur son évolution et son impact
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L’Algérie participe à la 
38ème édition du Salon 
international du livre de 

Tunis, prévu jusqu’au 28 avril au 
Parc des expositions du Karam à 
Tunis, indique un communiqué du 
ministère de la Culture et des Arts.

Représentant l’Algérie, 
l’Entreprise nationale des arts 
graphiques (ENAG) occupera 
un pavillon contenant plus 
de 650 titres dans divers 
domaines, culturelle, littéraire 
et intellectuelle, des ouvrages 
parus chez 24 maisons d’éditions 
algériennes, répartis dans 

différentes spécialités, entre 
histoire, littérature, philosophie, 
grands livres, littérature de 
jeunesse, reflétant ainsi la richesse 
patrimoniale et culturelle de 
l’Algérie.

Le 38e Salon international du 
livre de Tunis, auquel prennent 
part également 314 maisons 
d’édition de 25 pays, se tient 
sous le slogan «Solidarité avec 
le peuple palestinien», dans un 
contexte où la bande de Ghaza 
continue de subir, depuis le mois 
d’octobre 2023, l’agression de 
l’armée terroriste sioniste, qui 

a coûté jusqu’à maintenant, la 
vie à plus de 34 000 martyrs, et 
causé des dizaines de milliers de 
blessés et de disparus, ainsi que 
des destructions des édifices et de 
maisons.

Concernant le choix du slogan 
de cette édition, le comité 
d’organisation a expliqué par 
la volonté de «dénoncer les 
crimes barbares perpétrés par 
l’occupation sioniste, et briser 
le siège intellectuel qu’on 
essaye d’imposer», car l’enjeu 
aujourd’hui est lié à une bataille 
pour l’»existence culturelle», 

précisant par conséquent que 
«la préservation du patrimoine 
culturel est donc, au cœur du 
conflit».

Cette noble idée d’honorer 
la Palestine se consolide, 
ajoute les organisateurs, par la 
programmation de rencontres-
débats, centrées sur l’identité 
palestinienne, la résistance de 
son peuple, les crimes de guerre 
et génocides lâchement commis 
par l’armée sioniste, ainsi que 
sur l’engagement littéraire et 
intellectuel, et cela avec la 
participation d’intellectuels 

palestiniens, dont le philosophe 
et penseur Ahmed El-Barkawi et 
l’écrivain Adaniya Shibli.

Le 38è Salon international du livre 
de Tunis accueille des intellectuels 
et écrivains de Tunisie, d’Italie 
(invité d’honneur), d’Argentine, 
du Yémen, de Mauritanie, de 
Chine et du Koweït, parmi 
lesquels le romancier algérien 
Waciny Laredj.

L’Algérie était l’invitée d’honneur 
de la 34ème session du Salon 
international du livre de Tunis, 
qui s’est tenue en 2018.

 L’exposition ce week-end dans 
la sacristie de la basilique Sainte-
Marie-Madeleine de Saint-
Maximin-la-Sainte-Baume (Var) 
pour la première fois au public 
d’un tableau oublié et récemment 
redécouvert du peintre italien de 
la Renaissance Raphaël a attiré 
de nombreux visiteurs, a constaté 
un photographe de l’AFP.

Ce chef-d’oeuvre, un portrait 
de Marie-Madeleine de 46 
centimètres sur 34 centimètres, y 
sera exposé pendant un mois dans 
cet édifice religieux, considéré 
comme le troisième tombeau de 

la chrétienté après Jérusalem et 
Rome, qui abrite des reliques de 
Marie-Madeleine.

Une cinquantaine de personnes 
ont ainsi fait la queue dimanche 
après-midi pour pouvoir admirer 
ce tableau peu connu du maître 
italien auteur des «Trois Grâces» 
ou encore des fresques ornant 
le palais du Vatican à Rome 
«L’Incendie de Borgo» et 
«L’Ecole d’Athènes».

Les visiteurs doivent cependant 
s’acquitter la somme de trois 
euros pour l’admirer, des fonds 
qui serviront à soutenir la 

restauration de la basilique.

Gardé constamment par deux 
gardes, ce portrait est bien mis 
en valeur par un éclairage doux 
au sein de la sacristie donnant au 
lieu une ambiance mystique.

Tableau oublié 

La redécouverte de ce tableau 
oublié pourrait, pour certains, 
relever du miracle: un 
collectionneur français avait 
acheté ce portrait de Marie-
Madeleine, datant de la rencontre 
entre Raphaël et Léonard de Vinci 
(1505), à une galerie londonienne 

sur son site internet pour 30.000 
livres (près de 35.000 euros) en 
pensant qu’il s’agissait d’une 
oeuvre de l’école de Vinci.

Il avait ensuite fait appel à 
l’expertise d’Annalisa Di 
Maria, membre du groupement 
d’experts de l’Unesco à Florence 
(Italie) qui a authentifié l’oeuvre 
en septembre.

A l’issue d’innombrables 
analyses, dont la visualisation 
grâce à la lumière infrarouge des 
couches de carbone cachées par 
les pigments de peinture, ils ont 
pu attribuer le tableau à Raphaël 

(1483-1520).

Marie-Madeleine, premier 

témoin de la résurrection de 

Jésus, dont elle était une fidèle 
disciple, est une figure importante 
des Evangiles, souvent présentée 

comme une pécheresse repentie. 

Elle aurait passé les 30 dernières 

années de sa vie dans une grotte 

du massif de la Sainte-Baume, à 

une vingtaine de kilomètres de la 

basilique, devenue un haut-lieu 

de pèlerinage chrétien.

Le Festival de Cannes a 
parachevé sa sélection 
lundi, invitant notamment 

en compétition un cinéaste 
iranien en rupture avec le régime, 
Mohammad Rasoulof, et le 
réalisateur Michel Hazanavicius 
pour un film d’animation.

Michel Hazanavicius, 57 ans, 
sera en lice pour la Palme d’Or 
avec «La plus précieuse des 
marchandises». Il s’agit d’une 
première tentative dans le cinéma 
d’animation pour le réalisateur 
très éclectique de «The Artist» 
(oscarisé en 2012) ou des deux 
premiers volets de la comédie 
d’espionnage «OSS 117».

Adapté d’une pièce de Jean-
Claude Grumberg, le film évoque 
le souvenir de la Shoah et le sort 
d’un enfant juif qui échappe 
miraculeusement à la déportation 
vers le camp d’extermination nazi 

d’Auschwitz.

Le festival a également ajouté 
le nouveau film de Mohammad 
Rasoulof, «The seed of the sacred 
fig». Ce cinéaste, lauréat du prix 

Un Certain Regard à Cannes en 
2017 («Un homme intègre»), puis 
de l’Ours d’or à Berlin en 2020 
(«Le diable n’existe pas»), avait 
été invité l’an dernier comme 

membre d’un jury.

Mais M. Rasoulof, 52 ans, dans 
le viseur du régime et récemment 
libéré de prison, n’avait pas pu 
faire le déplacement, toujours 
frappé par une interdiction de 
voyager.

Evoquant les questions brûlantes 
de la corruption ou de la peine de 
mort, Mohammad Rasoulof fait 
partie des réalisateurs iraniens 
primés dans les plus grands 
festivals mais accusés en Iran 
de propagande contre le régime, 
comme Jafar Panahi ou Saeed 
Roustaee.

Sujets sensibles 

Un troisième réalisateur, le 
Roumain Emanuel Parvu, est 
également ajouté à la compétition, 
portant à 22 le nombre de films en 
lice pour succéder à la Palme d’Or 
de l’an dernier, «Anatomie d’une 

chute» de Justine Triet.

Parmi eux, les œuvres d’illustres 
réalisateurs hollywoodiens, dont 
«Megalopolis» de Francis Ford 
Coppola et «Oh Canada» de Paul 
Schrader, une comédie musicale 
de Jacques Audiard, le nouveau 
film de Yorgos Lanthimos avec 
Emma Stone, après son Lion 
d’or pour «Pauvres créatures», ou 
encore une oeuvre sur Naples par 
l’Italien Paolo Sorrentino.

Hors compétition, le festival, 
qui se tiendra du 14 au 25 mai, 
a également annoncé lundi la 
première du «Comte de Monte-
Cristo», avec Pierre Niney dans 
le rôle-titre, blockbuster français 
programmé hors compétition, 
tandis qu’Oliver Stone 
présentera en séance spéciale un 
documentaire sur le dirigeant 
brésilien Lula.

L’Algérie participe au 38e Salon international du livre
 de Tunis

Un chef-d’oeuvre oublié de Raphaël exposé au public 
dans une basilique varoise

Cinéma 

Hazanavicius et le réalisateur iranien Rasoulof ajoutés 
à la compétition cannoise
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Ancrées dans l’ima-
ginaire collectif, les 
icônes créées par les 

grands maîtres du design ita-
lien comme Gio Ponti, Ettore 
Sottsass ou Mario Bellini ont 
retrouvé une nouvelle vie, grâce 
aux rééditions de ces meubles 
vintage omniprésentes au Salon 
du meuble de Milan.

Salvatore Licitra, petit-fils de 
Gio Ponti (1891-1979), fait glis-
ser sa main délicatement sur le 
canapé en cuir vert, baptisé Due 
Foglie (Deux Feuilles) en raison 
de sa forme incurvée et douce, 
qui a été conçu en 1957 par le 
célèbre designer et revisité par 
le groupe Molteni.

Un peu plus loin, sur le même 
stand, il retrouve avec émotion 
un autre de ses chefs-d’oeuvre, 
le fauteuil Continuum de 1963 
dont la structure est façonnée 
dans une ligne continue en 
canne de rotin. Un meuble qui 
lui rappelle son enfance, car il 
trônait à l’entrée du studio de 
son grand-père à Milan.

«Je suis content que l’on redé-
couvre un patrimoine qui n’était 
pas très connu car à l’époque il 
n’y avait pas de réseau de distri-
bution. Maintenant, ces meubles 
tombés dans l’oubli existent à 
nouveau, ont un nom, une his-
toire», confie Salvatore Licitra.
«Pour Ponti, le mobilier avait 
sa dignité comme s’il s’agis-
sait d’une sculpture, il avait sa 
propre vie et était libre, telle une 
œuvre d’art», dit M. Licitra, 71 
ans, qui gère avec passion et mi-
nutie les archives de son illustre 
ancêtre.

Suscitant un grand intérêt dans 
le monde, les oeuvres de Gio 
Ponti, qui cherchait à la fois «la 
fonctionnalité et la beauté», sont 
très appréciées des Japonais qui 
«me demandent toujours où se 
trouve sa tombe pour pouvoir la 
visiter», assure son héritier.

- Objets culte de Memphis -

Dans un tout autre registre, le 
Groupe Memphis, mouvement 
éphémère du «design radical» 
et anticonformiste créé en 1981 
par Ettore Sottsass, a refait sur-
face. Dissous peu après le dé-
part de son fondateur en 1985, 
il a cassé les codes bourgeois 
de l’époque avec des objets pop 
frôlant le kitsch et des formes 
géométriques.

«Le monde vit un moment de 
grisaille et de guerres, et les gens 
cherchent donc à se rasséréner 
en achetant des produits qui 
les égaient», explique Charley 
Vezza, PDG de la société Italian 
Radical Design, qui regroupe 
les marques Memphis Milano, 

Gufram et Meritalia.

«Personne n’a jamais jeté un 
meuble de Memphis, il a une 
certaine valeur, c’est un objet 
culte qu’on revend aux en-
chères», assure ce jeune entre-
preneur âgé de 37 ans.

La mythique bibliothèque Carl-
ton d’Ettore Sottsass, une pièce 
de collection surréaliste aux al-
lures de totem créée en 1981 qui 
rejette tout concept de fonction-
nalité, vaut ainsi plus de 15.000 
euros.

Gufram a réédité à son tour une 
série limitée de Cactus, porte-
manteau vert et ludique inventé 
en 1972 par Guido Drocco et 
Franco Mello, en violet, bleu et 
rouge.

Et Meritalia a relancé la produc-
tion des oeuvres du designer vi-
sionnaire Gaetano Pesce décédé 
début avril à 84 ans. Parmi elles, 
son canapé ludique et modu-
lable La Michetta de 2005, ins-
piré de ces petits pains soufflés 

milanais.

- Une histoire à raconter -

«Les rééditions apportent un 
certain réconfort» aux ache-
teurs, «psychologique par le 
lien avec les racines du passé, 
mais aussi par la valeur écono-
mique qu’elles acquièrent au 
fil du temps», commente Maria 
Porro, présidente du Salone del 
Mobile.

Les murs du stand de Tacchini 
sont tapissés de photos des 
maestros du design et de leurs 
oeuvres, assorties de notes retra-
çant leur histoire. Fille du fon-
dateur de l’entreprise familiale 
et son PDG, Giusi Tacchini ne 
cache pas sa passion pour ces 
icônes.

«Nous recherchons des pièces 
du passé qui ont une histoire à 
raconter. Il ne s’agit pas tou-
jours de créateurs célèbres, mais 
aussi de designers inconnus ou 

peu connus», raconte-t-elle.

«Ce sont des produits qui ne 

suivent pas les modes du mo-

ment, des grands classiques 

que l’on aime aujourd’hui et 

qui seront encore beaux dans 

dix, vingt ou cinquante ans», 

s’émerveille-t-elle.

Le canapé Le Mura (Les murs), 

créé en 1972 par le designer re-

nommé Mario Bellini, 89 ans, a 

été ainsi réédité en 2022, en uti-

lisant de nouveaux matériaux et 

revêtements, tout en respectant 

l’original.

«Le Mura a été choisi pour ses 

lignes pures et son caractère», 

explique Giusi Tacchini. «C’est 

un mélange parfait d’intempo-

ralité et de sensualité qui, pour 

nous, fait le succès d’un pro-

duit».

Un nouveau programme 
d’études muséales en Arabie 
saoudite a ouvert ses portes 
pour l’inscription, offrant des 
cours de microcertification et 
de longue durée.

Il est le résultat d’un partena-
riat entre ilmi, un centre d’ap-
prentissage des sciences, de 
la technologie, de la lecture, 
de l’ingénierie, des arts et des 
mathématiques, et l’Univer-
sité Princess Nourah bint Ab-
dulrahman.

ilmi — qui signifie « mes 
connaissances » en arabe — est 
un centre de science et d’inno-
vation qui vise à autonomiser 
les jeunes en Arabie saoudite.

Une initiative d’ONG philanth-
ropique créée par la princesse 
Sara bint Mashour bin Abdu-
laziz, épouse du prince héritier 
Mohammed bin Salman, ilmi 
est incubée, soutenue et finan-
cée par la Fondation Moham-

med bin Salman, Misk, et opère 
en partenariat avec Mohammed 
bin Salman Nonprofit City.

Le programme d’études mu-
séales comprend des micro-
diplômes, des diplômes, des 
cours mineurs et des cours au 
choix.

Il est ouvert aux jeunes diplô-
més du secondaire et de l’uni-
versité désireux d’obtenir des 
postes de niveau d’entrée dans 
les musées, ainsi qu’aux pro-
fessionnels à la recherche de 
nouveaux ensembles de com-
pétences et de carrières.

Créé par ilmi et des experts du 
PNU d’Arabie saoudite et du 
monde entier, le programme 
offre un mélange d’apprentis-
sage en ligne et en personne, 
ainsi que des options de scola-
rité en arabe et en anglais.

Les cours de microcrédit com-
bineront l’apprentissage en 
ligne et en personne et sont 

offerts aux candidats de plus de 
18 ans.

Les cours comprennent des 
études d’impact sur les musées, 
l’éducation et la sensibilisation 
aux musées, une introduction 
aux technologies muséales, les 
bases de la gestion des musées 
et l’intégration de la technolo-
gie numérique.

Les cours proposés aux étu-
diants du PNU comprennent 
une introduction aux musées 
facultatifs et aux mineurs spé-
cialisés dans les musées et 
la technologie numérique, la 
conception d’expositions et le 
développement de contenu.

Un diplôme de deux ans en 
gestion de musée sera égale-

ment disponible pour les étu-
diants du PNU et les jeunes 
diplômés du secondaire.

Les inscriptions pour le pre-
mier cours en ligne sur les mi-
crotitres de compétences com-
mencent ce mois-ci : Principes 
fondamentaux de la gestion des 
musées.

Tous les autres cours de micro-
diplômes auront lieu en mai 
et juin, avec les programmes 
de diplôme, mineur et électif 
commençant en septembre au 
début de l’année académique 
2024/25.

Les diplômés du programme 
peuvent également postu-
ler pour travailler aux côtés 
d’experts ilmi alors qu’ils 
conçoivent et lancent des 
programmes d’apprentissage 
uniques et informels à travers 
le Royaume.

A Milan, les icônes du design italien retrouvent
 leur splendeur d’antan

ilmi, le PNU lance un programme d’études muséales
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L’institut français 
d’Algérie poursuit 
avec ses appels de 

candidatures et revient avec 
un nouveau communiqué 
pour annoncer l’ouverture des 
inscriptions pour son nouveau 
programme de bourses en 
théologies et en religions, destiné 
pour les étudiants algériens en 
master et en doctorat.
Dans ce sillage, l’Institut français 
d’Algérie, IFA, lance un appel 
à candidatures jusqu’au 14 mai 
2024, à l’adresse des étudiants 
algériens intéressés par le 
programme.
Programme de bourses en 
théologies et en religions 2024 : 

voici les conditions d’éligibilité
Ce programme concerne les 
étudiants francophones qui ont un 
projet d’études dans le domaine 
des sciences sociales et humaines. 
Notamment des projets liés à des 
thématiques comme : histoire, 
sociologie, anthropologie, 
théologie, sciences politiques, 
droit, étude de genre, géographie, 
géopolitique, philosophie, etc.
Par ailleurs, ce programme offre 
la possibilité de bénéficier de 
deux types de bourses, à savoir :
• Bourses longues 
(Master et doctorat) : elles 
couvrent une période d’études 
allant de 10 à 36 mois, aux 
niveaux Master (M1 et/ou M2) et 

doctorat ;
• Bourses courtes (post 
doctorat) : elles couvrent une 
période d’études de 6 à 12 mois 
au niveau du doctorat, avec ou 
sans cotutelle, ou d’un post-

doctorat.
Quelles sont les modalités 
d’inscription ?
Cet appel à candidatures offre 
la possibilité de bénéficier de 
nombreux avantages, dont une 

allocation mensuelle de 860 
euros, pour les bourses de niveau 
Master et de 1690 euros pour 
les doctorants. Par ailleurs, les 
personnes qui postulent pour 
un projet scientifique de haut 
niveau pourront bénéficier d’une 
allocation allant jusqu’à 2055 
euros par mois.
L’institut français d’Alger invite 
les étudiants algériens éligibles 
à ce programme à envoyer leurs 
candidatures, avec l’intégralité 
des documents (cliquer ici), avant 
la date limite, via cette adresse : 
esr@if-algerie.com. Et ce, tout en 
précisant en objet “candidature 
au programme de bourse pour 
l’étude des religions“.

Un influenceur connu 
sous le pseudonyme, 
Zako sur la plateforme 

TikTok, qui compte plus de 
350 000 followers dont de 
nombreux adolescents, a 
provoqué un tollé en proférant 
des appels explicites au 
meurtre et à la violence contre 
les femmes lors d’un live 
récent.
Zako, tristement célèbre pour 
son contenu misogyne et ses 
discours obscurantistes envers 
les femmes algériennes, s’est 
livré à cette diatribe haineuse 
en présence de l’acteur 
Mohammed Reghis.
Ce dernier, contrairement à 
Zako, a fermement condamné 
les propos tenus, soulignant 
leur dangerosité et leur 
caractère inacceptable. “Ces 
propos sont d’une autre époque 
et n’ont pas leur place dans 
notre société.”, affirme Reghis 
avec dégoût et indignation.
Le collectif Féminicide 
Algérie, en première ligne de 
la lutte contre les violences 
faites aux femmes, a réagi 
avec force à ces propos 
incendiaires. “Nous, femmes 
algériennes, sommes révoltées 
et condamnons fermement ce 
discours incitant à la violence 
et au meurtre contre les 
femmes”, a déclaré le collectif.
“Ces actes constituent une 
menace grave pour notre 
sécurité et celle de la société 

tout entière. Il est impératif que 
les auteurs et les propagateurs 
de tels propos haineux et de 
contenus dangereux soient 
tenus responsables de leurs 
actes“, rajoute le collectif.
Féminicide Algérie appelle les 
autorités algériennes à prendre 
des mesures immédiates 
pour mettre fin à la diffusion 
de ces discours haineux qui 
constituent une violation 
flagrante de la loi.
Au-delà du collectif Féminicide 
Algérie, l’ensemble de la 
société civile algérienne a 
exprimé son indignation et son 
rejet de ces propos haineux. 
De nombreux internautes ont 
appelé à des sanctions contre 
Zako et à une mobilisation 
collective pour lutter contre les 
violences faites aux femmes.

Le silence est violence : 
L’Algérie doit se mobiliser 
pour ses femmes
Les violences faites aux femmes 
demeurent un problème 
d’ampleur considérable, 
touchant des femmes de 
tous âges, milieux sociaux et 
origines. Contrairement à ce 
que l’on pourrait penser, les 
violences physiques ne sont pas 
les seules formes de violences 
subies par les femmes.
Violences psychologiques, 
harcèlement, violences 
sexuelles… la liste des 
atrocités est longue. Ces 
violences ont des conséquences 
dévastatrices sur la vie des 
femmes, tant sur le plan 
physique que psychologique. 
Elles entravent leur liberté, 
leur participation à la société et 

leur développement personnel.
Il est inacceptable que, dans 
une société moderne, héritière 
d’une histoire riche en luttes 
pour l’indépendance menée 
par des femmes d’exception, 
des femmes continuent à subir 
de telles violences.
Comment pouvons-nous 
accepter que les petites-
filles de Hassiba Ben Bouali, 
Djamila Bouhired, Djamila 
Boupacha, Zohra Drif, Baya 
Hocine et tant d’autres héroïnes 
de la guerre d’indépendance 
soient confrontées à des 
harcèlements, des violences et 
des discriminations ?
Ces femmes, qui ont bravé les 
dangers et les injustices pour 
libérer leur pays, méritent que 
leur héritage soit honoré par 
une société juste et égalitaire 

pour toutes les femmes.
Les violences faites aux 
femmes ne sont pas seulement 
une question de droits 
humains fondamentaux, elles 
sont également un frein au 
développement économique et 
social de l’Algérie. En privant 
les femmes de leurs libertés 
et de leurs opportunités, nous 
privons l’ensemble du pays de 
son potentiel.
En plus de la condamnation 
unanime de la société civile, 
cet appel au meurtre et à la 
violence contre les femmes 
pourrait faire l’objet de 
poursuites judiciaires. En effet, 
le Code pénal algérien punit 
sévèrement les incitations à 
la violence et les menaces de 
mort.
Les autorités compétentes 
doivent impérativement mener 
une enquête approfondie et 
prendre les mesures nécessaires 
pour sanctionner l’auteur de 
ces propos haineux et dissuader 
de tels actes à l’avenir.
Il est important de souligner 
que depuis 2019, au moins 
283 femmes ont été tuées 
en Algérie, la plupart par 
des membres de leur famille 
(mari, père, frère). Ces 
chiffres alarmants illustrent 
l’urgence de mettre en place 
des politiques et des mesures 
concrètes pour lutter contre 
les féminicides et protéger les 
femmes de la violence.

Bourses pour les Algériens en MAster et en doctorAt :

 L’IFA lance un appel à candidatures

ZAko, l’influenceur Misogyne, Appelle Au Meurtre des feMMes :

Le collectif ‘’Féminicide Algérie’’, appelle les autorités à prendre des 
mesures immédiates pour mettre fin à la diffusion de ces discours 

haineux qui constituent une violation flagrante de la loi


